
LA STATION PREHISTORIQUE DE RUGINOASA 

Situee â une distance de 200 m environ de la gare de Ruginoasa, dans le village du memc 
nom (departement de Baîa), cette station presente elle aussi le caraetere commun a toutcs 
les autres stations de ce genre, celui d'etre perchee sur la crete d'une colline — dans notre cas 
« la colline de Drăghici ». Cette colline, impressionnante par son hauteur (50—60 m environ, 
au-dessus du niveau de la vallee et de l'6tang qui s'6tcndent a ses pieds), ainsi que par son as-
pect, avance hardiment tel un eperon dans la plaine, vers le Nord, en d6tachant du reste de la 
chaîne des collines ses pentes cscarpees, qui font partie, â leur tour, d'une unit6 g6ographique 
plus importante, â savoir le plateau moldave. 

Les recherches faites au point Susdit se rat tachent â la campagne de fouilles entreprises 
pendant l'ete de 1926, dont le plan, dans ses ligncs gencrales, a ete, comme d'habitude, etabli 
d'avance par la Direction du Musee d'Antiquites de Bucarest, les fouilles dans les differentes 
stations ne devant etre commencees qu'apres l 'examen prealable des lieux. Pour ce qui est 
de la station de Ruginoasa, les fouilles ont 6t6 entreprises â la suite des indications tres justes 
fournies par M. le reviseur D. Drăguşeanu du village de Drăguşcni, qui avait 6te informe 
de la decouverte, sur la colline en question, de divers fragments de figurines prehistoriques. 

Les fouilles ont eu une duree effective de 12 jours. Comme lc plateau surmontant la col-
line etait entierement cultive, avant de conclure un arrangement avec le proprietaire des ter-
rains dans le sens de lui faire sacrifier une partie au moins de la recolte, on a commence â 
creuser un petit fosse, a (6 m sur 2 m), du cote Ouest du plateau, au point ou le terrain s'in-
cline en pentc douce. C'etait donc un sondage, fait pour faciliter un peu l 'orientation, en ce 
qui concerne la stratigraphie, aussi bien qu'en ce qui concerne la nature ct la quanti te — au 
premier coup d'ceil apparemment satisfaisante — du materiel. 

On a entrepris, par la suite, les fouilles suivantes: vers Pextremit6 Nord-Ouest, c'est-â-
dire sur le plateau meme, on a creuse en diagonale, de l'Ouest vers l 'Est, une tranchec A, de 
100 m2 (20 m sur 5 m). Un peu plus au Nord, et, autant que possible, â Pextremite meme du 
plateau, on a trace un autre fosse, B (3 m sur 10 m), parallele a la tranchee prec6dente. Du 
cote Sud de la colline on a creusc de meme trois tranchces paralleles, C, D et E, chacune d'elles 
de 12 m sur 3 m, dont la troisieme, E, presente au milieu du cot6 occidental un embranche-
ment de 3 m sur 5 m. On a ete oblige de proceder ainsi, au lieu de creuser unc seulc surface plus 
etendue, parce que, en pareil cas, on n 'aurait pas eu le moindre espace pour y deposer la terre 
deblayee, le cote Nord et le centre du plateau etant encore, comme on I'a d6jâ rcmarque, occupes 
par des cultures de maîs, dont on a ensuite rachete et deblaye des parcelles, vers les extremites 
surtout. A Paide d'un fosse F (52 m sur 2 m), qui cotoyait l 'extrcmite occidentale du plateau, 
on a relie, en partie du moins, les deux extremites Nord et Sud, ou on avait creus6 les tran-
chees dejâ mentionnees. Vers le centre du plateau, mais surtout du cote Sud-Est, on a trac,6, 
dans la direction Est Ouest, un fosse, G (3 m sur 25 m). Un dernier fosse, H (3 m sur 
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10 m), a 6t6 dirig6 vers Fextr6mit6 Nord, un pcu arrondie, du plateau. On avait projete de creuser 
un autre foss6, en diagonale, sur la crete meme de la colline; ce projet, cependant, pour des 
raisons variecs, n 'a pas pu etre realise. D'un total donc de 4000 m2 environ — ou. on avait 
trouv6 dcs fragments prehistoriques epars — on a fouille une surface de 444 m2 , c'est-â-dire 
un peu plus de 10%. 

Vu que dans tous les fosses, dont il a ete dejâ question, la disposition des couches 
et la nature des objcts trouves sont identiques, nous allons decrire quelques uns de ces fosses 
sculcmcnt, dc prcference ceux qui sont situes â des endroits differents. 

LA TKANCHKK A (5 m sur 20 m). — La plus grande profondeur atteinte est de 1,70 m vers 
l 'EBtet 1,30 m verB 1'OueBt (v. fig. I). 

Juaqu'â 0,25 m de profondeur, il y a unc couche de terre v6getale, noire et molle. Le nombre des tessons 
est asscz important, de mcmc que dans les autres tranchees. La pâte, generalement bien cuite, en 
est d'un rougc vif. 
Parmi les fragmcnt» 
ccramiques on remar-
quc: des parois 6-
paisses, ornees â l'ex-
t£rieur dc bandcs en 
rclicf; des fonds de 
vasc, ayant appar-
tcnu â dc grands va-
ses, fabriques en une 
patc grossiere ; des 
rebords vcrticaux ou 
rctrouBB^s, des anses 
dc forme commune, 
dcs fragmcnts de pe-
titfl vascH dcmispheri-
qucs (de petits bols) 
et des vases â pied, 
le tout travaille en 
une pâte beaucoup 
plus fine. Ce qui est 

curactcristique pour la 
plupart de ces frag-
ments , c'cst la prc-
sence d'une croute cal-

caire tres adhcVente ct parfois assez cpaisse, qu'on retrouvera malheuresement sans cesse sur les tessons 
de tout genre (ce tcrrain ctant calcaire ct pierreux par excellence). C'est un hasard vraiment malen-
contreux, surtout lorsqu'il s'agit, comme dans le cas present, de la ceramique peinte: parfois il est 
absolumcnt impoflsible de distinguer l'ornement trace â la surface du vase ou du fragment de poterie. 
On .i dccouvert, cn outre, quelques fragments de figurines humaines striees, du type des figurines 
trouv^es â Cucuteni (style A), et des figurines repr^sentant des animaux. Un bout de manche plat de 
cuiller qui, sous la croute calcaire, garde encore des traces de couleur. Des haches en pierre, cassees. 

J'.ntre 0,25 ct 0,40 m, le sol s'endurcit. On rencontre quantite de gros cailloux, des ossements d'a-
nimaux ct des coquillagcs. Le nombre des tessons augmente. La pâte en est de la mfime qualite que 
dans la couche superieure, du mâme degre de cuisson. Toujours le meme rapport quantitatif entre 
les fragmcnts de vases â parois epaisses et les fragments des vases en pâte plus mince et dont les 
formcs sont propres aux milieux â ce>amique peinte. Un petit vase en forme de « coupe â pied ». Un 
fragment d'un autre petit vase, aux bords retrousBes vers l'exterieur, sur lequel on apercoit encore des 
traces de coulcur rouge. Quelques vases minuscules. A cote des anses de forme ordinaire, on a recueilli 

Fig. 1 .—-Plan des fouilles de Ruginoasa. 

57 www.cimec.ro



IIOKTKNSIA DUMITKKSCI 

deux anscs en fornic dc corncs <lc bcte, donl unc ajilatie cl percce dc deux Irous a la base. Plu-
sicurs torses et tron<;oiis dc figurines Bteatoj>yges, du type dcjâ reneontrc. Dcs fragmcnts de figiirincs 
rejircscntant dc petits auiiiuiux. dont l'un paraît etre unc tcte dc brcbis. Dc |)ctits cclats de silcx, une 
jietite lainc lcgercmcnt recourbce, j>rcscntant unc ncrvurc dorsalc cn saillic. Des haehes cn jiicrre, en-
tiercs ou fragmentecs. 

b'ntre 0,40 m cl 0,55 m, Ie sol est trcs dur; il cn sera dc incine jusiju'au fond dc la tratiehcc. Le iiom-
brc des tcssons csl considerablc. lls sont presque tous jicints, coiiiiuc on peut cncore le reniarqucr ţa 
et lâ, aux endroits quc la croute calcaire nc lcs recouvrc j>as — ou bicn si l'on grattc un JICU cctte cn-
veloppe. Memes fragments ccramiqtics tyjiiqucs. rcjircsentaiit lcs iiicmcs formcs dc vases, incntionnecs 
ci-dessus. A inainl endroit, vers le centrc de la tranchee, il y a de petits ainas de coquillagcs, dcs quan-
titcs considcrablcs de vases ct de corncs dc bctcs, de grands inorceaux de bousillage. A un ccrlain 
endroit, situe un |>eu â droite du ccntre de la tranchcc, on a trouvc dcs coqtiillages, des inottes de 
bousillage, trois hachcs en pierre presqu'intactes, uii fragment importanl d'un beau vase du tyjie « coupe 
â jiied », ct beaucouj) d'autres tessons. A cote dcs anscs cn fonne de cornes, il faut signaler dcs anscs 
sc rejiliant en angle vif et une aulre, rejircsentant une tetc de boeuf (fig. 1(), no. 1). Vers l'extrc-
mitc orientale de la tranchce on a trouve dc gros cailloux cn jiierre calcaire, quchjucfois, en forine de 
dalles, ce qui n'a rien d'ctonnant, vu qu'â un certain endroit, sur le plateau, on a rcmarque un grand 
nombrc dc trous asscz profonds, creuses j>ur les habilanls du village ct dont, selon le tcmoignagc dcs 
ouvricrs, ils avaicnt extrait la j>ierre dont ils avaient bcsoin ') . 

Entre 0,55 et 0,70 m, le nombrc des fragments esl le ineme qu'aiijiaravanl, ik I'excejitioii toutcfois de 
l'angle orienta] ou, sur une etendue de 5 m X 8 m, on a alteint une couche de terre glaise. Dans lc 
reste de la traiicbcc on a rclcvc, j>ar cndroits, dcs traces de cendres ct dcs dalles cn |)ierre. ()n a trouvc 
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aussi des fragments de grands vases, presentant dcs oriiemenls jieints, un tesson provenant—selon 
toutes Ies j>robabiIitcs—d'un vase de forme earrce, dont lc rcbord cvase cst jicrcc d'un grand trou 
circulaire; des manches casses dc cuillers |>eintes. aux bords strics jiarfois de petites rayures; quelqucs 
figurines trontjuees rejiresentant des animaux domestiques; des cclats ininuscules de silex; une flcche 
dont la base manque et enfin une hache en jiierre. 

A l'angle oriental du cote Sud de la tranchce, on a creusc un aulrc fossc, />, mcsuraiit "> m dc longueur 
et 1 m de largeur; â 1,70 m de profondeur on a atteint une couche de terre vegetale. I,e sol semble 
d'abord foule; il est mele d'humua et on y rencontre parfois quelques tessons; j>cu â pcu ccs dernicrs 
vestiges de la vie humaine disparaissent completement. Dans le reste de la tranchee on a creuse jusqu'â 
une profondeur de 0,80 m. Cependant, comme le nombre des restes trouvcs y ctait tout-ă-fait in-
signifiant, on a aussi creuse — â l'extremite occidentale et toujours du cote Sud de Ia tranchce — un 
autre fosse c (5 m sur 1 m); ce sondage avait jiour but de reveler ce que le sous-sol jiouvait cncore 
receler. On a creuse jusqu'â 1,30 m de jirofondeur; â la jiartie su|icrieurc, la lcrre plaisc etait me-
langee d'humus, de coquillages et d'ossements, ţiarfois aussi de rares tessons; au-dessous, cependaiit, 
le sol etait tres dur, â veines calcaires; nulle trace de tessons ou d'autres objets. 

LA TRANCHEE C(12 m sur 3 m), situee du cote Sud dc la collinc, mesurant 1,10 m de jirofondeur. 
Jusqu,ă 0,40 m, le sol y est flasque. 
On remarque l'abondance des tessons, les fragments d'une jarre enornie et d'autres fragrnents de vases 

de grande taille. Sur certains tessons la peinture est cette fois-ci |>Ius visible, j>arfois meme bien con-
servee, â cause du terrain qui garde encore un jteu d'humiditc. On trouvc ensuite quelques fragments 

l) On retrouve donc la meme formation gcologiquc de gres tertiaire — coiumuiie d'ailleurs au jilatcau 
qu'â Cucuteni — des couches de pierre calcaire et moldave tout enticr; cf. Ztschr.f. Kthnol., 1911, p. 584. 
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faits cn pâtc miiicc, sans pc-intnre, rnais â oniements en rclief ou cn creux, et d 'autres encore â decor 
incisc. II y n une jirofusion remnrquable d'anses de formes tres variees, de simplcs oreillettes percees, 
jusqu 'aux niiscs rcjireseiitant dcs tetes d'iiiiiiiiiiux. INOIOIIH encorc la moitie d'utie boulc d'ocrc, dcs mottes 
dc bouHilbige ct aussi, quclqucfoin uussitot au-dcHHoun meme des vaHen peintH, de largen dalles en pierre. 

Entre 0,40 m et 0,50 m, Ic nombre des tessonH peints est imposant. On y diHtingue des motifs 
formcH de bandcs cn spirale ou en iticuitdres. II n'y a point de fragments â pcinturc lineaire. On 
retrouve les fragmcnts d'une COUJM- n |)ied, dont la peinture n'aj>j>ui-;iit pas, â cause de la croîite cal-
caire qui la recouvre; d'autrcs tesaons ou corps dc vaHCH plus jietitH. LeH fragments de jarrc aux j>a-
rois ornees de traits HaillantH, traces du bout den doigts, ne sont pas rares, j>as J>IUH que len j>etits tes-
sons en j)âte un jieu plns fine, ornes de motifs saillants, en spirale (fig. 17, no. 7). Kemurquons encore 
trois fraguicnts de figurincH humaincH, le preraier un torse, ICH deux autres des troncs casses au-dessous 
dc la taillc — dont un sans stries; deux tctes de boeuf, dont les cornes manquent , mais Ie fanon est 
cncore visible. 

Entre 0,50 el 0,60 m, lc HO! n'eHt j>us encorc durci. II y a bon nombre de tessons j>eints ou monochromes; 
JCK fragmcnts jicints jiresentcnt des motifs varies. Les couleurs employecs nont j)IuHieurH nuancen de rouge, 
bordces d'un trait fonce ou noir, t ranchant sur le fond beige ou roux. Quelques silex ct outils en os. 
DCH morceaux de bousillage cn plus grande quanti tc qu 'auparavant ct conscrvant encore des traces de 
chaume; enfin, quelques dalles cn j>ierre. 

Entrc 0,00 et 0,70 m on remarque, dans unc etendue de qtielques metres, le long de la tranchee, dc gros 
morceaux rlc bousillagc. On decouvre quclques tessons tres joliment pcints, dont I'un est recouvert 
d 'un cote d'ornements violets sur un fond d'un beige verdâtre, tandisque de l 'autre cote il preaente un 
decor rouge sur un fond orange. Quelqucs autres fragments en silex et en j>ierre. 

Entre 0,70 et 0, 80 m, le nombre des tessons diminue. Les fragments de poteric j>einte y sont pour tant 
en majori te; ils jiresentent les mftmes formes et motifs decoratifs qu 'auparavant . On a decouvert dans 
cette cnuchc un petit bracclet en fil de cuivre, brise â l'un des deux bouts (fig. 4, no. 12). Le bou-
sillage, gnrdant les traces dcs branchages et du clayonnage, se retrouve sur un espace tout aussi grand 
que dnns lu couchc precc'dente; j>ur endroits on nperţoit de grandes dalles en pierre. 

Entre 0,80 et 0,90 m, le bousillage aj>paraît encore, de meme que les tessons peints. On a trouve, en 
outrc, la moitie d'une j>etitc couj>c â j>ied, dont le calice etait orne, ă la base, de rainures verticales. 

Entrc 0,90 et 1,00 m, Ie nombrc des tessons retrouves diminue sensiblement; cependant on trouve tou-
jours les deux genres — fragments peintn et fragments sans peinture — melanges. Une petite figurine 
cuHSce, cn argilc, represente un aniinal tres robuste: I'cchine, tres saillantc, par t du sommet meme de la 
t c tc ; Hur la poitrine on aperţoit deux rangeen dc inainelleB. D'une faţon generale l'aspect de cette bete 
est celui d'unc louve. II y a encore beaucoup d'ossements d 'animaux, des dalles en pierre et de gros 
cai l loux;â l'angle Norrl apparatt lu terre vierge. 

Entre 1,00 m et 1,10 m, \e nombre rles fragments ceramiques e tant tout-â-fait insignifiant, la tranchee 
est reduite n un nimple foHHe (5 m Hiir I m), creuse au milieu du crite oriental du plateau. 

Entre 1,10 et 1,20 m, il y a encore quclques tessons, de meme qu 'un tout pctit vase; mais on 
ntteint aussitot la couche dc gros r-ailloux et rle granden dallcH, qui recouvrc la surface toute enticre du 
fr>sse. Cette couche de pierres apparaît egalement aux angles Nord et Sud de la grande tranchee. 

LA TRANCHEE F (52 m sur 2 m), creusee jilutot en j>ente, â cause de la depression, vers l'Ouest du 
terrain, est un long foBse dont la j>rofondeur mesure, â certains endroits, jusqu 'â 1,65 m. 

Jusquă 0,40 m, le sol y est vegetal et moii. Les tesHonH sont raren et de j>eu d'imj>ortance. La j)âte, 
bien cuite, garde encore des traces rle jieinture. 

Entre. 0,40 et 0,60 m, le BO! est un j>eu durci, bien qu'â la jiartie sujierieure de la couchc la terre 
Hoit vtfgetalc et contienne encore des coquillages et de petites mottes de bousillage. Les tessons decouverts 
sont, j>ar rapjiort â la petite largeur du fosse, assez abondants ; cependant, comme la plupart sont en-
rluitB dc calcaire, on ne peut rien conclure quant aux ornements dont ils sont decores, quoique ces 
tcssons soient asscz grands et varieH. II y en a jiourtant nur Iesquels la peinture est parfois visible. 
Vers le centre du fosse on a decouvert une jietite figurine en argile, d'une facture tout-â-fait nouvelle: 
les bras en sont detaches du corps et la jiartie inferieure est evasee. II faut egalement noter quelques 
torses ct jambes rle figurines, stries ou non, de petites tetes d 'animaux et quelques outils, dont un frag-
ment de hache-marteau en pierre. 
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Entre 0,60 et 0,80 m, le sol renferme beaucouj) de coquillagcs et de gros cailloux. Le noiiibrc des tessons 
augmente considcrablement. II y cn a de toute sorte, dcs plus jiriinitifs, orne's dc bandes alvcolaires ct 
d'incisions, jusqu'aux tcsssons jieints. Un bcau torsc de figurine, ornc d'incisions en spiralc (fig. 27, 
no. 1) — le plus beau des torses trouves jusqn'ici, ă cause de la rcgularite ct dc la profondeur de l'or-
nement creuse—a ete dccouvert vers le Nord du fosse, â c6tc de trois jainbcs, detachees, de figurines. 
Les outils sont rares: â peine quelques silex informes ct unc pctite lainc. 

Entre 0,80 et 0,90 m, on trouve surtout beaucoup dc tcssons en pâte grossiere, munis de pro^mincnces-
anses, et d'autres, cn pâte plus fine, inais recouvcrts d'unc croute calcairc; il y en a deux, toutefois, un 
fond ct un corps de vase, avec un fragincnt du rebord, qui sont assez bicn conservcs pour quc la peinture 
en soit encore visible. On a recueilli, en outre, une fusal'ole plate, cn argile, (|ucbpies jambes de figurines, 
non striees, et un pe'tit ciscau en pierre. Vers le milicu de la tranehce, mais dans une ctcndue assez 
restreinte, beaucoup de bousillage et de nombreux coquillagcs. 

Entre 0,90 et 1,00 m, cominc on n'a plua dccouvcrt dcs rcstcs importants, aux dcux bouts, la tranchee 
n'est plus fouillee que vers le centre, oîl le nombre des tessons peints est assez grand. 

Entre 1,00 et 1,10 m, des tessons ct de pctits outils cn siicx ct cn picrrc. 
Entre 1,10 et 1,25 m, la terre glaise, mclee de calcairc, apparaît de tcmps a autre. U y a des tcssons 

sans peinture, mais â ornements en relief; ccpcndant, la plujiart des tessons sont pcints. 
Entre 1,25 ct 1,45 m, il y a surtout dcs fragments ccramiques peiat.s. Les dallcs cn pierre calcaircs 

apparaissent. 
Entre 1,45 et 1,65 m, on atteint la couche de terre viergc; ccpcndant, dans Ic talus occidental du fossc 

on decouvre un beau vase, en forme de deux cdnes tronques rcunis, â pctit picd; il cst recouvert d'un 
ornement pcint — motifs en spirale, rougcs sur fond beige-clair —- mais il est malheureuseinent cnduit 
en partic d'une couche de calcaire, qu'on a essayă d'ecailler, autant que possible. II y a cnsuitc un petit 
bol, egalement pcint, presentant, d'un cotc, une ansc-procminence et d'autres fragments ccramiques 
peints: un fragmcnt de petit vasc, orne de petits boutons en creux, des figurines d'animaux, dont unc 
semble representer un chien, la partie postcrieure d'unc figurine d'assez grandc taillc, represcntant un 
quadrupede, ct cnfin unc haehe-marteau en picrre, cassee sur lc diamctrc mâme du trou circulairc. 

* 

Pour rendre l'expose des resultats des fouilles aussi precis quc j)ossible, nous avons 

donne la description et la disposition des restes trouves dans les trois tranchees les plus 

importantes , parmi les huit tranchees creusees. Cependant, dans toute cette stat ion pr6-
historique on n'a trouve qu 'une seule couche de civilisation, qui correspond â la couche â 
ceramique peinte A de Cucuteni. Comme, â l 'exception d'une jjetite difference en ce qui 

concerne l'epaisseur de la couche d 'humus et d 'une depression fortuite des differentes 

couches, il y a une parfaite identitc quan t a la disposition des restcs des objets pre-
historiques, on peut resumer la stratigraphie des fouilles effectuees, en une esquisse rapide, 
comme sui t : 

La couche d'humus, dont l'epaisseur varie de 0,25 ă 0,40 m, renferme un grand nonibrc de tcssons 
— peints ou non, — en une pâte fine et bien cuite, aussi bien qu'en une pAte grossicrc, la plupart prcsentant 
des formes propres aux milieux â ccramique peinte; elle contient en mcmc temps dcs anscs de forme com-
mune et des anses en forme de cornes ou de tetes d'animaux. Les figurines steatopyges, striees ou non, 
du type trouve â Cucuteni, style A, et les figurines representant de petits animaux ne manquent pas non 
plus, de meme que les outils en silex, les haches, les petits ciseaux et Ics haches-marteaux en picrre. 
Dans la tranchee F la couche d'humus atteint 0,50 m d'epaisseur; il senible qu'il ait du exister jadis, 
â cet endroit, une depression du terrain, comblee par la suite, d'oft il resultc ă jirescnt le jdi legcr qui 
apparaît sur le versant Ouest, tres escarpe, de la colline. La configuration du tcrrain reste la mSme, 
jusqu'â la couche de terre vegetale. 

Entre 0,40 et 0,80 m, on remarque I'abondance des tessons, notamment pcints, et des figurincs en argile. 
Ce sont les tas de coquillage qui apparaissent ensuite, les mottes de bousillage gardant encore les empreintes 
de la paille et des pieux (fosse H; fig. 3, no. 2), les cendres ct, j>ar cndroits, Ies grosses pierres calcaircs. 
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C'cst juatemcnt â 0,80 m. de profondeui qu'on a decouvert lcs dcux objets cn cuivre, le petit bracelet 
du fossc C et Panneau cn cuivre, du fossc'G. 

Entre 0,80 et 1,20 m, le nombrc des tessons des deux genres diminue scnsiblement. Le bousillage et les 
OBBcments d'animaux se retrouvcnt encore. On atteint la couche de terre glaise et de pierres calcaires, 
parfois de dimensions importantes et polies â la surface superieure, d'autres fois tellement rapprochees, 
qu'on ICB croirait rangees cxprcs. 

Entre 1,20 et 1,40 m, il y a ă peine quelques fragmcnts ceramiques; ensuite rien que des dalles en 
pierrc ct dc la tcrrc vierge. La tranchce F, cependant, fait exception: on y a trouve, jusqu'â 1,65 m. de 
profondcur, dans le talus oricntal, lc plus inclinc, des vases brises, â ornements peints, tombes peut-etre, 
par hasard, d'une couche supericure. 

L E S HABITATIONS 

A en juger d'aprcs le nombre, parfois assez important , des fragments de bousillage calcine, 
sur lcsqucls on apcrcoit cncore les traces de la paille ct des pieux (fig. 3, no. 2) et qui sont 
frcquents dans les couches suptfrieures du terrain, mais aussi et surtout entre 0,80 et 1,00 m, il 
est certa 'n qu'il y avait dans cctte station dcs habitations du type cabane, detruites 
sans doute par l'incendie, comme 
dans la plupart des stations simi-
laires. D'aillcurs l 'hypothese de 
l'existence des habitations, â cet 
endroit, cst confirmcc aussi par lcs 
restes de cendrcs, provcnant sans 
doute dcs foyers, et par les dcchets 
d'alimcnts — un grand nombrc 
d'osscmcnts d 'animaux et dcs co-
quillages en abondance. * 

On ne peut rien conclure, de Fig. 3. 
l 'emplacemcnt des fragments de 
bousillage, sur le type auquel auront appartenu ces cabanes, sur leur forme — circulaire ou 
carree — et sur les dimensions qu'elles auront pu avoir. Un seul fait semble etre tout-â-fait 
certain: ccs habitations n'ctaient pas troglodytiques; bien au contraire, elles s'elevaient â la 
surface du sol. 11 est egalement probable que les dalles en pierre, decouvertes entre 0,80 et 
1,20 m, ct qui appartiennent â la formation geologique du terrain, aient servi de plancher aux 
huttes, c'est-â-dire tout comme dans la couche correspondante de Cucuteni ^). On a trouve 
aussi un chapiteau en bousillage (v. fig. 3, no. 1). 

II n 'y a pas de traces, â Ruginoasa, de l'existence d'un retranchement, ou d 'un fosse, 
pareil â ceux qu'a remarqucs M. Huber t Schmidt a Cucuteni 2) ou bien â ceux d'Ariuşd et 
meme de quelques stations de Thessalie. II ne peut pas etre question non plus de voir ici des 
tombes de n ' importe quel genre. 

ARMES E T OUTILS EN S I L E X , EN P I E R R E ET EN O S ; O B J E T S D I V E R S 
EN A R G I L E E T EN METAL 

Bien qu'on ait trouve environ 55 exemplaires en silex, ils ne presentent pas beaucoup 
d'importance, a t tendu qu'il n 'y a que de petits fragments d'outils, aux formes tres peu vari6es. 

l) Ztschr. fiir Ethnologie, 1911, p. 584. 2) Ibidcm, p. 590. 
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La major i te des objets t rouvcs (v. fig. 1, n<»s. [\ 10) consistcnt d c c l a t s ininccs, de pet i tes l a m e s ' ) 
— munies d 'une ou de deux nervures dorsales quclqiicfois â la pointe cffilce et recourbcc, 

d ' au t r e s fois aux bords deeoupes en pet i tes <lenls et enfin de quelqucs cxcmplai res de ra-
<'loirs et de g ra t to i r s , tel celui <jui cst rejiro-
dui t au no. 9, fig. 4 (rej)rescnte, |>ar mcgarde , 
la pointe effilee en bas) . Kn silex est de meme le 
j iercuteur prcsquc rond dana la fig. 9, n o . 11 . 
Le silex d o n t on s'est servi est , d ' une facon 
generale , d ' un gr i s -b lanchât re , quelquefois 
incme t rans j )arent . ( lertains d<> ces outi ls , 1<> 
iiumcro 10, i ig. 1, j>ar exenijile, <|iii ressemble â 

un j)oignard minuscu le , pouva ien t e t re utilises 
c o m m e a rmes . Q u a n t aux a r m e s j i roprement 
d i tes , on n ' en peu t eiter que deux fleches 
t r iangula i res , don t l 'une (fig. 4, no . 1) a la 
p a r t i e inferieure ab îmee . L ' a u t r e , de beaucoup 
p lus pe t i t e , est convexe des deux c o t e s ; elle 
p r e sen t e , a la base , deux pe t i t s oreillons r a . 
b a t t u s 2 ) . II faut no te r q u ' e n ce qui concerne 
la t echn ique des re touches , cet exempla i re 
est inf iniment super ieur â l ' au t re . 

P a r m i les outils en pierre polie, les j)lus f requents sont les haches 3) e t les pe t i t s m a r t c a u x 
— en forme de t rapeze su r tou t (fig. 5 — 9 ) ; un modele carac te r i s t ique est le no . 1, fig. 5 ; lcs 

') Dolzozatok-Travaux, 1911, p. 245, fig. 87 (Ariuşd). 1903 -1904, col. 105—106, fig. 122; â Cucuteni, Ztschr, 
8) Des exemplaires analogues ont ete decouvcrts ă / . Ethnol., 1911, p. 590, fig. 3 ; en Thessalie, Tsountas, 

Bod aussi: Mitt. d. Prăh. Comm., etc, I, Bd., 1903, Dimini kai Sesklos, pl. 42. 
p. 367, fig. 3; â Şipeniţ, Jahrb. d. k. k. Z.-Kom., 3) Tsountas, op. cit., pl. 40; p. 306, fig. 230. 
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dimensions dcs ces haches var icn t de 12 â 16 cm, pour la longueur , et de 2,5 cm â 5,5 cm pour 
la largcur du t r a n c h a n t . Un au t re modele, t r iangula i re , au ta lon j)ointu, est celui du no . 5, 
fig. 6 ; d ' au t res cncorc, e t ro i ts , ont la Iamc t r a n c h a n t e , tel le no. 11, fig. 7 ; c 'est ce qu 'on 
appelle dc pct i ts ciseaux (v. fig. 6, nos . 10—13 et fig. 8, nos . 12 et 16). Pa rmi les outils t ra -
jx'/.oi'daux les exemplaires a dimcnsions plus 
redui tes sont su r tou t dcs he rminc t t e s . 

Ces outils sont taillcs en roches de n a t u r c 
differcnte, ainsi quc l ' ind iqucnt la couleur de 
la j)icrrc, en j)remier lieu, e t sa dure te . Bon 
n o m b r e de ces outi ls sont casses ; ceux qui se 
son t conservfa in tac t s sont toujours t rcs ebre-
chcs et recouver ts d 'egra t ignures , ce qui in-

dique q u ' o n s'en est assez longtemj)s servi. 
Au point de vue quant i ta t i f , la secondc 

place revient a u x h a c h e s - m a r t e a u x 1 ) , don t ce-
p e n d a n t il n ' y a pas un seul exemplai re d ' in-
t a c t : et cela su r tou t â cause du t rou circu-
laire, p ra t ique au cent re , qui fait que l 'outi l 
soit presque toujours fendu le long de son dia-
met re (f ig.8, no . 14). L 'exempla i re reprodu i t au 

*'•(?• 6> no . 9, fig. 8, p e r m e t de nous faire une idee de la 
forme allongee q u ' o n t parfois ces outi ls . Q u a n t 

au no . 13, fig. 9, c 'cst un pe t i t out i l du meme genre , don t le bou t po in tu est casse ou, au moins , 
e x t r e m e m e n t use. Le t y p e a r rondi en massue y est ega lement r ep resen te : c 'est le no. 9, fig. 9. 

•) Cucuteni, Ztschr. f. Ethn., 1911, p. 591, fig. 8; Thessalie, Tsountas, Op. cit., pl. 41; pp. 319—322. 
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A cot6 de ces objets il y en a d'autres, remarquables pour leurs formes peu communes, 
tel par exemplc l'objet en pierre, ayant la forme d'un losange un peu irregulier (fig. 9, no. 5), 
et dont l'usage ne peut guere etre precise. En tout cas, â en juger d'apres ce que l'on voit, il 
s'agit peut-etre d'une lime â aiguiser. De meme, l'objet quasi-rectangulaire, en pierre polie 

(fig. 9, no. 12), peut avoir servi — si l'on con-
sidere les petits traits verticaux sillonnant la 
pierre — soit dans la ceramique, au polissage et 
â la decoration des vases de grande taille, soit 
aussi de pierre â aiguiscr. Un autre objet 
en picrre polie, ayant la forme d'une fleche 
ovale, terminec par un pctit manche, pouvait 
etre une arme de trait (fig. 9, no. 14). 

Les outils en os ou en corne (fig. 4, nos. 
15—32) ne manquent pas non plus. Les pre-
miers sont representes par: des outils bien 
polis, plats, et â pointe arrondie, qui servaient 
— selon toutes les probabilites — de polissoirs, 
pourla poterie, ou biende ciseaux (nos.15—16); 
des outils pointus, des poignards faits d'un 
cubitus (no. 18), et d'autres outils plus petits 
— pour la fabrication desquels on se servait 
surtout des os arrondis — â la pointe tres 
effilee, faits pour piquer; des poincons et des alenes d'epaisseurs vari6es *). 

Les objets en corne servaient surtout de manches aux objets en silex et en pierre, commc 

l ) Cucuteni, Ztschr. f. Ethnol., p . 592, fig. 9 ; Thessalie, Tsountas , Op. cit., pl. 45 et 46. 
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il arrive toujours dans lcs milieux a tradition neolithique (fig. 4, nos. 22, 23, 26, et.'Jl). Les de-
fenses de sanglier (fig. 4, no. 29), lorsqu'clles ctaient percees au bout, etaient sans doute 
utilisees comme amulettcs. 

Objets en argile. — II cst remarquable qu'on n'ait trouve dans cette station pas un seul exem-
plaire de poids de filet, si frequents dans d'autres stations contemporaines. II n'y a aussi que 
deux fusalolcs cn argilc: la premiere, de formc tout-â-fait ordinairc, primitive, ronde et plate, 
trouee au ccntrc; la seconde, assez soigneusement executee, a la forme d'un cone tronque, dont 
le diamctre de la base est de 0,042 m (fig. 10, no. 5). Au centre, sur la ligne virtuelle qui re-
pr6senterait la hautcur du cone tronquc, la fusalole est percee d'un trou, vers lequel s'enfonce 
aussi le ccntre de la base. La surface laterale en est ornee de plusieurs rangees de petits trous, 
dispos6s en rayons J) . 

II y a, par contre, un grand nombre d'objets menus en terre cuite, de forme conique sur-
tout, mais aussi, parfois, en forme dc pctits boutons (fig. 10, no. 1), portant encore des traccs 
d'ornements sur les bords ; ou bien encore de petites toupies (fig. 10, no. 4 et fig. 11, nos. 4 et 6), 
dont les dimcnsions varicnt de 1 cm â 3 cm pour le diametre de la base, et de 1 cm â 4 cm 
pour la hauteur du cone. II n'cst pas aise de pr6ciser quel etait le role de ces objets. Un exem-
plaire d'une hauteur assez r6duite de Bod (Priesterhugel) est considere par J . Teutsch comme 
ayant ete le couvercle d'un vase minuscule 2) . Des objets analogues ont ete decouverts â 
Ariuşd aussi ■*) — oii ils n'apparaissent que dans la couche superieure, — â Petreni 4) et jus-
qu'en Thessalie 5) . 

Dans cette memc station de Ruginoasa on a trouve deux autres objets, toujours en forme 
de cone; c'est ce qu'on appelle des sceaux en argile •). Tous les deux presentent â leur base 
une spirale en relief, soigneusement executee; l 'un de ces sceaux (fig. 10, no. 8) est muni d'un 
manche perce d'un trou circulaire. Selon l'opinion generalement admise, on se servait de ces 
sceaux au tatouage. La decouverte d'une petite boule d'ocre, dans le voisinage, paraît con-
firmer cette hypothese. 

Le fragmcnt d'un objet en argile peinte, au bord tranchant , represente peut-etre un frag-
ment angulaire d'un vase carre; ou bien encore un pied de table, toujours de forme carree ' ) • 

Comme objets cn metal 8) (en l'espece, en fil de cuivre), il n 'y a que deux exemplaires, 
en forme de bague (fig. 4, nos. 12 et 13). Le premier, dont le diametre mesure â peine 4 cm, peut 
ctrc pourtant un bracelet, parcequ'il est ouvert, ayant deux bouts, dont l'un garde encore intacte 
la pointe effilec. Le second objet, au diametre de 1 cm, est une petite bague qui, quoique 
fendue d'un cot6, conserve encore sa forme circulaire. 

Un autre objet en metal, trouv6 au cours des fouilles, mais egare ensuite, etait un petit 
hamecon, cn fil de cuivre aussi fin que celui des bagues. 

•) Tsountas, Op. cit., fig. 14, 15, 18, pl. 44. 
*) Mitt. d. Prăh. Comm., e t c , I, Bd„ 1903. p. 374, 

fig. 67; p. 369, fig. 11, le diametre de la base 2,5 cm. 
3) Ibidem, p. 388, fig. 125. 
«) Trudy, XI I I , 1, pl. VI, fig. 20,21 (le diametre 

de la baae 1,25 cm.; la hnuteur, 2 cm.). 
6) Tsountas, Op. cit., pî. 44, fig. 20. 
8) Mitl. d. Prăh. Comm, etc., I, Bd., 1903: Bod 

(Prie8terhiige)-Brenndorf) p. 369, fig. 12. 13; Dolgo-
znlok-Tmvaux. 1911, p. 237, fig. 71, no. 1 (Olteni); 

Tsountas, Op. cit., p. 340, fig. 270, 271; p. 341, fig. 
272—273. 

7) Tsountas, Op. cit., p. 181, fig. 86. 
K) Dolgozatok-Travaux, 1911, p. 250, fig. 92 (hache 

en cuivre), p. 251, fig. 93 (bracelet en cuivre), d'Ariuşd ; 
Mitt. d. Prăh. Comm., etc, I, Bd., 1903, p. 368, Bod: 
comme objets en cuivre on a trouve un fil recourbe 
en forme de cercle, une alene et un hamecon. 
Tsountas, Op. cit., p. 350, fig. 291 (une bague en 
cuivre). 

5 Duiia III IV 1927 932. 
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La fleche en fcr (fig. 4, no. 14) ayant 7,5 cm de longueur et 2 cm de largeur maxima -
trouvee â une profondeur de 0,20 cm, par consequcnt presqu'â la surface meme ,— appartient 
â une epoque beaucoup plus reeente que l'epoque de notre stalion. Nous en parlons seiilenient 
sous benefiee d'inventaire et comme preuve qu'il n'y avait qu'une couche de ceramique peinte, 
les restes trouves pres de la surface devant etre classes, au point de vue chronologique, dans 
une 6poque tout-â-fait differente. 

LA Ct iRAMIQUE 

LA T E C H N I Q U E . — En ce qui concerne Ia ceramique, on releve, ici comme ailleurs. 
un fait caracteristique pour la plupart des stations â ceramique peinte: la presence, dans 
toute cette couche de civilisation, â cote des tessons peints, d'un grand nombre de tessons sans 
peinture. Les tessons peints sont tres soigneusement travailles: l'argile en est bien epuree et 

nements incises. Aucune des deux variet.es de ceramique n'a ete fabriquee au tour. 

L E S F O R M E S . Comme le nombre des vases intacts est extremement reduit, les 
formes en doivent etre deduites et reconstituees, au tant que possible, d'apres certains 
profils de vases casses, bien que ceux-lâ non plus ne soient pas tres nombreux. 

A cote des formes de grandes jarres, aux parois recourbees vers l 'exterieur et au rebord 
plutot vertical ou un peu penche vers l 'interieur (c'est-â-dire tel qu'on peut se le figurcr d'apres 
le profil de la jarre brisee, fig. 10, no. 2), quelques vases aux memes dimensions presentent 
un profil qui est l'oppose du premier, c'est-â dire retreci d 'abord vers l 'interieur du vase et 
evase ensuite vers le rebord (fig. 11, no. 1); cependant, nous sommes ici, peut-etre, en pre-
sence d'un fragment de vase du type « coupe â pied » — naturellement, en renversant le dessin — 
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bien que la hauteur dc 0,38 m du fragmcnt fasse penser â un vase mesurant cn tout au moins 
0,50—0,60 m. 

Une forme asscz commune c'cst Ia forme representee par un vase dont la partie superieure 
cst cassee (fig. 12, no. 4), aj)partenant â la catcgorie des vases sans peinture, que nous 
dcsigncrons comme la forinc a ' ) . Les deux diametres, de la base ct du rcbord, sont egale-
ment redui ts ; le plus grand diametre est au milieu, sur la panse du vase — ou sont placees 
aussi lcs dcux pctites anses percces; ce type est, lui-aussi, un derivc du tyj>e originaire, pi-
riforme, si commun dans le cercle de ceramique carpatho-balkanique 2 ) . Ou bien encore la 
forme b (fig. 12, no. 2), â panse spherique, au rebord tres largc, dont les parois, legerement 
reeourbees vcrs l'interieur ct inclinees sur la j)anse du vase, se ra t tachent au corps du vase 
un pcu au-dcssus de la lignc mar-
quant la j)Ius grandc amj)leur du 
vasc, et sur laqucllc sc j>lacc aussi 
l'oreillette percee, rcpresentant 
l'anse. L'exemplairc no. 12, fig. 13 
(0,085 m hauteur), dont le rcbord 
cst un peu plus bas et lcs parois 
sont presque verticales, n'est lui 
non j)lus qu'une variante de la 
formc b. — On pourrait considcrcr 
aussi comme dcrivces dc cette 

meme formc b d'autrcs formes de [. 
vases peints, au goulot tres cvase 
et â dimcnsions tres variees — qui 
se rapprochent de la forme de 
deux cones tronqucs reunis8) . 

Les rapj)ort8 dcs dimcnsions 
varicnt â l'infini pour ce type de 
vase. II y a, par exemjde, la formc 
c, rcj>rcscntce par un elegant vasc 
j>cint (pl. I, no. 1), qui corresjiond 
aux formes D d'Ariuşd 4) , et â 
ccrtains exemplaircs dcCucuteni5), 
dc la couche A; ce vase a le goulot 
haut et tres ouvert, perpendiculaire au corps elegamment arrondi du vase — qui se termine 
â la partie inferieure par un pctit pied. Lcs oreillettes percees (une seule, pour le vase en 
question) se retrouvent aussi sur cette forme, disposees, comme d'ordinaire, sur la partie 
j)rocminente du vase. 

Pour la forme nouvelle — d — la hauteur des deux cones tronques diminue, le diametre 

') Une forme pareille est reproduite dans Dolgo- voir I. Andrieşescu, Contribuţie la Dacia înainte de 
zatok-Travaux, 1911, p. 203, fig. 33; un vase sans 
peinture, intact, trouvă â Ariuşd, ibidem, p. 217, 
fifţ. 5 1 . - - Wace and ThompKon, Prehi.itoric Thessaly, 
p. 112, fig. 61, b (Tsangli). 

*) Pour 1'etiKle des formes propres h ces regions, 

Romani, Iaşi 1912, p. 51, etc. 
3) Cf. Mitt. d. Prah. Comm., p. 384, fig. 102 et 104 

(Bod). 
*) Dacia, I, 1924, p. 13, pL V, fig. 6. 
s) Schuchhardt, Alteuropa, 1926, pl. XXIX, fig. 3. 
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de la basc reste le moine el celui de l'orifice s'agrandit, de sorte que l'ouverture parait etro 
pratiqucc directement dans lc corps du vasc, bicn qu'on observe un petit rebord qui l'en-
toure; tout le vasc cn cst aplati. Mome forine et mcinc position de l'anse qu 'auparavant . 
Quelques vascs peints devaient, comme Ic prouvent nombre de tessons, sc rattacher â cette 
forrae, d (pl. I I I , no. 2 ; pl. V, no. 3). 

On remarque egalement une forme assez commune dans le Sud-Esl de l'Europe, un petit 
bassin ou oeuelle — forme e — analogue aux formes A d'Ariuşd ' ) , au fon'd ctroit ct aux parois 
obliques, qui donnent au vasc beaucoup d'ampleur; quelquefois la ligne nuc dcs parois est 
briscc et un pcu ondulee, pour esquisser un goulot tres bas (fig. 13, no. 7) ; lcs surfaces en sont, 
d'une facon gcnerale, rccourvcrtcs dc peinturc (v. pl. V, no. I ct fig. 16, no. 5 ; v. aussi 

fig. 15, no. 2). 
Un autre type dc vasc, tres frequent dans lc ccrclc 

dc la eoramiquo peinte-) , cst le type /', dc petitcs diincn-
sions, au corps dcmi-sphcriquc et au goulot droit, rotroei 
parfois vers l'ouvertUTe. Cette forme, souvent munie d'imc 
proeminonee pereee, plaeoo â la j>artic inferieure du vase, 
est representec par quelques excmplaircs, pcint.s ou non 
pcints (pl. I, no. 2 ct fig. 14, no. I ; v. aussi fig. 14, no. 5). 
Une variantc de ce type est la formc g, differant dc la 
prccedente par l'existence d'nn rebord etroit, mais accen-
tue (fig. 16, n o . 8 ) ; le vase intact devait avoir une forme 
tres resscmblantc si celle de quelqucs petits vases de Cu-
cutcni 8) . 

Les petits vases du typc « coupe â pied» semblent 
etre egalement tres communs 4) . Quoique la pâte dont ils 
sont fabriques soit quelquefois assez mince, elle n'est ja-
mais bien cuite, ni dccorce dc pcintures. Un tesson d'un 
petit vase de ce genrc (fig. 13, no. 6), dont les parois pre-
sentent une oreillette percee, a le fond etroit, pose sur un 
pied court ; de plus, il est orne â la partie inffirieure de 

deux rainures horizontales, entre lesquelles la surface du vase est un peu boinbee. Le petit 
vase no. 1, fig. 13, presente aussi un pied 5 ) , de meme que le vase (reproduit au no. 3 de la 
meme figure), en forme d'ccuelle â rebord ctroit et ă oreillette percee 6 ) . Le vase no. 2, fig. 13, 
est lui-aussi en forme de gobelet, orne â la partie inferieure de la coupe, de cannelures verticales. 

II est tres probable qu'il y ait eu aussi des vases â pied — de grandes dimensions, sans 
doute du meme genre que le vase peint, en forme de deux cones tronques reunis (pl. I, no. 1), 

Fig. 13. 

l) Dacia, I, 1924, p. 6, pl. I ; Dolgozatok-Travaux, 
1911, p. 189, fig. 9; p. 190, fig. 2 et 9. 

*) Dacia, I, 1924. p. 7, pl. I I . fig. 3 ; Mitt. d. Prăh. 
Comm., etc, I, Bd„ 1903, p. 373, fig. 45; p. 384, fig. 
102 et 104. Cucuteni, Schuchhardt, op. cit., pl. 
XXIX, fig. I. 

3) Zeitschr. f. F.thnol., 1911, p. 582. fig. 2, dernier 
vase â droite. 

*) Dolgozatok-Travaux, 1911, pp. 204—205, fig. 

34—35 (Olteni et Ariuşd); 7'rudy, XI, pl. XXV; 
Dacia, I, 1924, p. 15, pl. VI. 

6) Wace and Thompson, op. cit., p. 47, fig. 23, 
« (Tsangli); p. 187, fig. a et b; Tsountas, op. cit., 
p. 162, fig. 72. 

6) Arch. Ertesito, 1912, p. 63, fig. 8. II pourrait 
Stre tout aussi bien j>ris pour un couvercle; cf. Şi-
peniţ, Jahrb. d. k. k. Kommission, 1904, pp. 23—24. 
fig. 20. 
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— comme le prouvent quelques grands pieds fragmentaires, fabriques en une pâte assez 
cpaisse; le premier de ces fragments, peint , ne peut pas r ep resen te r— â cause du diametre 
trop reduit — la coupe d 'un vase-support , mais plutot un de ces pieds, tres bas, d 'un vase aux 
parois epaisses. 

Les vases du type « coupe â pied », qui 
servaient de vases-supports ou qui doivent 
avoir eu un role quelconque dans certaines 
prat iques religieuses J ) , sont asscz bien repre-
sentes. Pa rmi ceux qui sont reproduits dans la 
fig. 18 (ou lc8 nos. 1 et 5 sont renvers6s, comme 
l ' indique d'aillcurs le t rou rond qui , de meme 
que pour le no. 3, doit se t rouver toujours au-
dessous de la coupe), aucun d 'eux nc presente 

d 'ornements peints , tou te la surface e tan t re-
couverte d 'une epaissc croute calcaire. 

Le vase no. 1, fig. 18 (ou bien fig. 13, 
' n o . l l ) , dont la hau teur est â present de 
0,196 m, execute en une pâ te assez epaisse, 
est creux â l ' in ter ieur ; la coupe, largement 

{,;„ 14 ouverte , â parois obliques, est assez mal deve-
loppee, par rappor t a la hauteur que devait 

avoir le vase tout entier. Le no. 3, fig. 18, represente une forme nouvelle de coupe â pied,cet te fois-
ci cependant en position normale. La hauteur , â l 'e ta t actuel (c'est-â-dirc la hau teur du fragment 
conserve) mesure 0,27 m. La forme du vase, telle qu 'on peut la deduire du profil actuel (fig. 13, 
no. 10), evasee â la part ie inferieure — pour donner au vase une base aussi large que possible — et 
etranglee au centre, au {>oint de soudure de la coupe, ressemble e tonnamment â la forme 

') VOir I. Andrieşescu, op. cit., p. 62. 
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typ iquc rencontree â Ariuşd, â Ol t en i 1 ) , e t , pour certains exemjdaircs, f ragmcntes aussi, â 
Cucuteni 2 ) . La coupe de ces vases devai t c t re dcmi-spher ique, â procminence pe rcee ; au 
fond de la coupc il y a, commc d 'hab i tude , le t rou circulairc. D 'une facon generalc, cc t ype de 
vase « coupe â pied » est pareil â Ia moit ie d ' un vase-binocle, de Pet reni 3 ) ; le fait n 'a rien 

d ' e tonnan t , d 'ai l leurs, et M. Andrieşescu voit 
en ce type une var ie te de ces vases doubles 4 ) . 

Le no. 5, fig. 18, represente aussi un cxcin-
j)laire brise, mais â dimensions plus redui tes . 
De meme que le no. 1, il n 'a pas pu etre 
j)hotograj)hie en position normale 6 ) . Quoique 
la coupe ressemble jdutot a la couj)c de 
l 'exemplaire reprodui t au no. I, la part ie infe-

Kig. 16. 

rieure — c'est-â-dire le j)ied meme — devai t 
se rapjîrocher, q u a n t au jirofil, du vase no. 3 ; 
la forme du vase , dans l 'ensemble, e ta i t , selon 
tou tes les probabi l i tes , t res ressemblante a celle 
des vases F d 'Ariuşd H). 

Le no. 2, fig. 18, represente la par t i e in-
ferieure d ' u n vase du meme t y p e , don t la Kig. 17. 
h a u t e u r est de 18 cm. 

Quan t aux nos. 1, 3 et 4, pl . V I , ils represen ten t plusieurs tessons — â ornements peints , 
en chevrons — qui , â en juger d 'apres leur formes, p rov iennen t sans dou te des par t ies 
inferieures de cer tains vases similaires 7 ) . 

\sj<er ^ ****** 

l) Arch. firtesito, 1912, planrhe en coulears, pp . 56-57, 
fig. 3 ; Dacia, I, p . 17, pl. VIII, forme C, fig. 1—2 a. 

*) Au Musee des Antiquites de Rucarest . 
8) Trudy, XIII , 1, pl. VI, fig. 5. 
*) Contribuţie, p . 61 . 

h) Mitt. d. I'răh. Com., etc, I, Hd., 1903, p . 384, 
fig. 107 et aussi fig. 108. Le trou se t rouve nu ineme 
endroi t ; le vasc est donc rcnverse. 

«) Dacia, I. p. 16, pl. VI I , fig. 5—7. 
7) lhidvm. 
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On a deja rcmarquc que presque tous les vases brises dont il a ete question jusqu'ici ne 
pr6sentent aucun ornement peint. On a decouvert neanmoins la partie sujierieure, c'est-â-dire 
la coupe — elegamment decoree de dessins en spirale, peints en rouge sur un fond beige-rose, 
â l'interieur, et ornce de triangles aux cotes recourbes et de demi-cercles, â l 'exterieur (pl. II) 
— d'un vase pareil qui, intact, doit avoir eu la forme du vase no. 1, fig. 18. 

Signalons, lâ aussi, â la soudure de la coupe au pied, la petite proeminence percee, retrouvee 
sur l'exemplaire no. 1.0, fig. 13. 

Une forme asscz inaccoutum6e doit avoir ete celle du vase brise, represente au no. 5, 
fig. 11. Carre, plat, largement ouvert, comme un bassin dont le fond se retrecissait petit â 
petit, ce vase presente un rebord fortement retrousse, muni, d'un cote, d 'un trou circulaire; 
ce trou, par lequel on peut tres aisement passer le pouce, doit sans doute avoir servi d'anse. 

Les petits vases sans peinture, exccut6s souvent en une pâte assez mediocre, et genera-
lement connus sous Ie nom de « vases de culte », presentent la forme commune aux vases de 
ce genre: ce sont de petits gobelets *), 
(fig. 13, QO. 4) ou bien des vases ova-
les 2) , dont I 'embouchure garde aussi 
un contour ovale, et les deux moittfs 
semblent intfgales, â cause de la forme 
tres pointue d'une des deux oreillettes, 
plactfes des deux cotes du vase. D'au-
tres, encore, prennent la forme de pe-
tites ecuelles. II y en a d 'autres, tres " 
j)etits, qui j>resentent les memes for-
mcs, mais qui sont inuriis, â la partie 
inferieure, d 'un petit pied (du meme 
genre que l'excmplaire no. 7, fig. 11) 
et qui doivent avoir meme servi de 
supports de certains vases au fond 
arrondi et â dimensions assez reduites. 
On a dejâ rencontre de petits exem-
plaires, tout pareils â ceux-ci, â Bod 
(Priesterhugel) 3 ) , â Ariuşd 4) , et jus-

qu'en Thessalie 5 ) . Un vase semblable a ete decouvert â Căscioarele tt), station situee dans la 
plaine de la Valachie. Un peu plus rares sont les vases et les fragments de parois de vases per-
ces de trous, dont l'emploi n'est pas certain, a t tendu qu'ils pouvaient servir soit de passoires, 
soit d'abat-jours 7 ) . Un petit vase de ce genre, dont la partie superieure est cassee et qui 
affecte la forme assez commune de petite coupe, c'est le no. 8, fig. 13. 

Le no. 5, fig. 13, en forme de demi-sphere, est assez ressemblant, quant aux traits 
gen6raux, au vase no. 3, fig. 13; cependant, comme la partie qui representerait le pied est 

Fig. 18 

') Milt. d. Priih. Comm., etc. I, 1903, p. 373, fig. 44. 
2) Un pctit vusc semblublc a ete decouvert â Sul-

liiiiu; v. I. Anrlrieşescu, Dacia, I, p. 85, pl. XXI , 
no. 7, ou pl. XXII , no. 1. 

;|) Dacia, l, p. 373, fig. 50, 51, 53. 
<) Arch. firtcsilii, 1912, p. 63, fig. 13; Dolgozatok, 

1911, p. 210, fig. 13; Mitl. d. Prăh. Comm., 1903. 
p. 390, fig. 125. 

6) Tsountas, op. cit., p. 165. 
") Dacia II , 1925, p. 159, fig. 18, no. 4. 
') I. Andrieşescu, op. cit., p. 64, notc 122 
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percee d'un trou circulaire, il cst probable que cet exemplaire ait ete plutot un couvercle ] ) , 
le soi-disant pied constituant en realite" la poignce du couvcrcle. 

Des objets en argile qu'on pourrait appeler des cuillers (â cause de leur ressemblance frap-
pante aux cuillers modernes, et qui sont caractcristiques pour les stations â ceramique peinte), 
ont ete trouves dans cette station aussi; pour tant , il n 'y ' en a pas un seul exemplaire d ' in tact : 
parmi les nombreux fragments, une quarantaine environ ne representent que des manches, 
la plupart casses. lls sont presque tous decorfo 2) d'un ornement peint, en meandres ou en spi-
rales (fig. 14, nos. 8 — 1 1 et pl. V, nos. 2 et 4). 

Ces manches de cuillers en argile sont, 
pour Ia plupart , plats, plus rarement ar-
rondis ou pointus au bou t ; parfois leur 
bords sont stries de petites rayures. Lc plus 
souvcnt ils presentent aussi un petit trou, 
pratique soit aussitot au-dessus du creux, 
soit au point ou le manche s 'amincit; il y en 
a meme qui ont deux trous, l 'un â cote de 
l 'autre 3) . Le creux de la cuiller etait, sans 
doute, ovale et peu profond, â l 'avenant des 
cuillers de nos jours 4 ) ; parfois, cependant, 
le creux en etait circulairc et profondB) 
(fig. 12, no. 1), comme celui des cuillcrs 
â soupe. Le manche de ce dernier exem-
plaire doit avoir ete inclin<\ 

C'est ce type de manchc tres large (i), 
auquel se rat tachcnt la plupart des man-
ches trouves ă Ruginoasa, qui induisit J . 
Teutsch â penser que ces exemplaires doi-
vent avoir appartenu â des vases d'un genre 
tout â fait sp6cial, Schăfschalen ou Melk-
gefăsse, dont l'aspect 6tait sans doute rap-
proche de celui du vase mentionne ci-
dessus (fig. 12, no. 1). 

Les anses. — La plupart des anses sont 
. *ig- ly- simples: des oreillettes, d'oîi sont sortis en-

suite les autres types. D'abord informes — 
pour les vases primitifs et de petite taille — arrondies ensuite ou triangulaires et percees, 
surtout de haut en bas, d'un trou circulaire, ces anses apparaissent sur la plupart des formes 
de vases caracteristiques pour les stations â ceramique peinte. Les autres varietes appartiennent 

') Un couvercle pareil, quant â la forme, est celui 
d'Ariuşd, Dacia, I, p. 19, pl. X , fig. 12. 

«) Mitt. d. Prăh. Comm., I Bd. , 1903, p. 372; p. 
382 (Bod) . 

») Ibidem, p. 372, fig. 29 (Bod). 
*) Dolgozatok-Travaux, 1911, p. 219, fig. 5 t ; p. 

220, fig. 55 ; Tsountas, op. cit., p. 196, fig. 101. 
5) Dolgozatok-Travaux, 1911, p. 221, fig. 56 et 

57; Mitt. d. Prăh. Comm., I Bd., 1903, p. 371, fig. 
2 0 - 2 4 . 

«) Mitt. d. Priih. Comm., I Bd. , 1903, p. 372, fig. 40-
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surtout aux formcs de vases sans pcinture. Lcs anses trapezoîdales, percces chacune de deux 
trous (fig. 10, no. 7), sont, elles aussi, assez frequcntes. A cote des anses ordinaires, tubulaires 
ou demi-cireulaires, placccs sur Ie vase en position horizontale ou verticale (fig. 19, nos. 2, 4 et 6 ; 
cette dernicre est une ansc tordue), et les derives dejâ evolues — comme par exemple l'anse 
vcrticale, plate, — ayant la forme anguleuse d'un pentagone (fig. 19, no. 1) et l'anse horizon-
talc qui prcsente au milieu une crcte pointue (fig. 10, nos. 6 et 7), et qui pourrait 
ctre aussi un d6vcloppcment de l'anse-proeminence triangulaire, percee de haut en bas (fig. 19, 
no. 8), — il y a un grand nombre d'anses plates, triangulaires, pcrcees d'un petit trou â la base 
(fig. 19, no. 7). II y a aussi, bien que leur nombre soit plus reduit, des anses en forme de cornes 
(fig. 17, no. 5), qu'on peut consid6rer comme d6riv6es d'une anse trapezoîdale plus petite, dont 
les bouts pointus sont tres accentues. Le petit trou, a la base, ne manque pas non plus1) . Les 
anses en forme de cornes 2) , dont les dimensions varient — les anses plates (fig. 19, no. 9), 
aussi bien que les anses arrondies ou pointues (fig. 19, nos. 10 et 11), percees elles aussi d'un pctit 
trou â la base —, sont egalement caractcristiques et communes, pour les vases peints (fig. 16, 
no. 4), aussi bien que pour ceux sans peinture. 

Une petite assiette ronde, placee obliquement sur le rebord d'un fragment de vase gardant 
encore des traces de peinture, doit avoir servi non seulement d'ornement, mais bien aussi 
de poign6e, puisqu'clle constituait un point d 'appui de celui qui maniait le vase; ce n'est la 
d'ailleurs qu'une simplc hypothese. 

La presence des anses repr6sentant des tetes d 'animaux, telles que le no. 9, fig. 13, n'a 
rien d 'etonnant , ces anses 6tant un dcs traits caract6ristiques, non seulement pour le cercle 
de la ceramique peinte orientale (on les a retrouvees â Cucuteni, aussi bien que dans les 
fouilles de Tripolje et de Şipeniţ), mais aussi dans le cercle, plus etendu, de la ceramique du Sud-
Est, â Butmir, Turdaş et Sultana 3 ) . Les petits exemplaires brises (fig. 31 , nos. 3, 4, 5 et 6) 
presentent quelques analogies avec certains exemplaires de Tr ipol je 4 ) ; quant â l'anse no. 6, 
fig. 32, elle est assez rapprochee par sa forme (bien que le mufle, renverse dans la gravure, 
n'en eoit pas aussi arrondi) d 'un exemplaire de Şipeniţ 5) . Le meme double emploi, d'anse et 
d'ornement plastique â la fois, peut etre attribue aux trois proeminences tronquees, placees 
sous le rebord d'un fragment de vase, dont deux representaient les cornes et celle qui est 
au milieu, le mufle d'un animal cornu 6) (fig. 16, no. 1). 

Un type plus rare est celui des deux fragments de vase (fig. 16, nos. 2 et 3 ; fig. 25, nos. 
1 et 2) presentant sous le rebord vertical du vase, en haut relief, un visage humain, dont on 
distingue l'arcade sourciliere en saillie, d'oîi part le nez long, un peu arque sur le premier 
fragment, parfaitcmcnt droit sur lc sccond (fig. 25, nos. 1 et 2). Les yeux sont representes, 

') Des anses ressemblant, jusqu'â un certain point, 
aux formes dejâ mentionnees, ont ete decouvertes â 
Bod aussi, Mitt. d. Prăh. Comm., I. Bd, 1903, p. 
375, fig. 59—68, 75, 7 4 ; p. 383, fig. 50 et 51 . 

2) Mitt. d. Prăh. Comm., I Bd. , 1903, p. 3 , fig. 
70, 7 1 ; Koszylowce, Jahrb. f. Altertumskunde, Zent. 
Kom., I—III , 1907-8, coL 150 a, fig. 42. Voir aussi Căs-
cioarcle, Dacia II , p. 166, fig. 54 et 51. 

3) Cf. I. Andrieşescu, Contrihuţie, e t c , pp. 6 8 e t 6 9 ; 
Dacia, I, p. 82, fig. 12 a, b; pl. X V I I , fig. 9 ; p. 82, 
fig. Ll. 

4) Trudy, XI, pl. X X I V , ou I'on j>eut voir aussi 

des .iii-i- forrnces par deux tetes de figurines hu-
maines. 

•'') Jahrbuch fiir Altertumskunde, Zent. Kom., I — I I , 
1907-1908. Koszylowce, Galicie; Beiblatt , col. 149 6, 
fig. 39 a et 6. Des anses representant une tete d'animal, 
assez sommairement dessinee, ont ete dejâ rencontrees 
â Ariuşd, Daci'a I, p. 22, pl. X I I , fig. 3. 

«) Trudy, X I I I , 1, Petreni, pl. VI , fig. 13, 14 et fig. 
15, avec un fragment du vase-meme dont elle faisait 
partie; Tsountas, op. cit., p. 216, fig. 119; pl. X X I I I , 
fig. 1- -3 (surtout des tetes d'animaux â cornes). 
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dans Ic premier cas, par dcux jiroeminences arrondics, placccs dcs dcux cotcs du nez; dans le 
sccond, par dcux entailles obli(|iics. La bouche n'y est pas indiqiicc. II faut notcr quc, vers lc 
bout du nez, pour le premier exemplaire, vcrs le milicu, j>our lc sccond, lc nez est pcrce d'outre 
cn outre, de sortc qu'il cn rcsulte dcux pctits trous circulaires. II est peu probable que ccs 
trous aient rcprcsentc les narines mal placecs; on scrait jdutot cnclin â j)cnser qu'on les ait 
jiratiques j)our j)crmcttre d'y jiasser un fil â susj>ension, la j>rocminence du vase ayant en 
ce eas lc role d'une ansc. On ne saurait affirmer que le vase ait eu rcelleinent la forme indi-
quce, de j)rofil, par lcs courbcs du vasc, c'est-â-dirc s"il sc rct rceissait, sclon les aj)j)arcnccs, 
brusquement vcrs le fond, tel un bassin; ou bien si, vu l'cjxiisseur des parois, il n'y ctait coujie, 
ce qui cst moins j)robable. II cst cgalement risque d'affirnier qu'on soit en presence de frag-
ments de vases idcntiqucs, (juant â la forme, aux Gesichtsurm'ii de Troie. D'ailleurs, l'aj)j)ari-
tion de ces ebauchcs anthropomorphes, assez rares toutcfois, a ctc signalcc dans Ic cerclc de la 
ceramique peinte, oti il y a de j>etites anses ă formes humaines *), aussi bien que dans le 
ccrcle de la ceramique du Sud-Est dc l 'Europe, â Gradac, ă Zlokucan (Yougoslavie) 2) , et 
dans d'autres ccrcles neolithiques du Nord: au Daiicmark ;1) ct en Scandinavic, j>uis, â une 
epoquc moins reculee, aux statuettes des menhirs, et j>lus recemment encorc, â l'epoque [>ro-
tohistorique, sur certaines urnes du Sud dc l ' I tal ie4) et de l 'Est de la Prusse f>). 

Quant aux objets en argile qui rejm'sentaient — assez imparfaitement d'ailleurs — un 
jiied (fig. 11, nos. 1 e t2 ) , ou jilutot unc chaussurc (dont une, a forme allongee, est ornce d'un 
trait peint en rouge fonce), on n'cn a retrouve (juc la |>artie inferieure; ccjx'iidant, commc il 
rcsulte clairement d"un examen j>lus attentif, ils etaient continucs a leur j>artie superieure 
par dcs parois (fig. 11, no. 1) renfermant une cavite. On peut suj)j)oser, j>ar consequent, 
qu'ils aient dil sc rapprocher, d'une facon gcnerale, et en condition intacte, des vases designcs 
sous le nom de r h y t o n 6 ) : une plus grande resscmblance avec eux jircscnte rexemj)lairc ă 
anse de Tell-Metchkur"), dc memc que celui trouvc â (lăscioarcleH). 

L 'ORNEMENTATION. — Au point dc vuc du decor on JXMII distingiK-r dcux catcgorics 
de vases: les vases sans peinture, mais decorcs d'ornements varies, et lcs vases â ornements 
peints. La premiere categorie comj)rcnd lcs fragments â ornements en creux — assez com-
muns — qui consistcnt de (juelqucs rangccs dc rainurcs, plus ou moins jirofondes, plac^es 
sur le rebord-mcme du vase, ou bien un jieu j)lus bas (fig. 20 et fig. 21 , nos. 2, 4 ct 7), et les 
fragments â ornements en relief— des bossettes en saillie, qui devaicnt recouvrir la sur-
face tout entiere du vase. L'ornement j>rimitif, obtcnu en jxissant, dans un seul scns, les 
doigts sur la pâte encore tendre du vase (fig. 21, no. 4), et celui qu'on executait â l'aide 

' ) Trudy, X I , p . 785, fig. 86, 8 5 ; p . 804, fig. 92, 
9 4 ; pl . X I I I , fig. 15 (Tripol je) : Ics t r a i t s du visage 
y sont indiques p a r t rois po in ts , comme pour lcs 
idoles en m a r b r e de T r o i e ; cf. S c h u e h h a r d t , Alt-
Europa, p . 92, fig. 4 6 : voir aussi Dolgozatok-Traraux, 
1911, p . 194, fig. 20 (Ariuşd) . T s o u n t a s , op. rit., 
pl. X X I I I , fig. 4—6. 

2) I Ioernes-Mcnghin. Urgesch. d. bildenden Kunst, 
e t c , p . 285, fig. 1; v. aussi Dacia, I, Su l t ana , p . 85 , 
pl. X X I , fig. 3 ; pl. X X V , fig. 3 ; p . 85, fig. 4 et 10. 

3) Ibidem, p . 331 , fig. 1. 
«) Dechele t te , Manuel, I I , 3, p . 1505, fig. l - l o . 

5) Hoerncs-Mcngli in, op. cit., p . 531 . Sur le pro-
bleme des origines ct des influences, cf. P â r v a n , 
Getica, p p . 367—370. 

8) Dacia, I I , 1925, p . 161, fig. 22, No. 4. 
7) Seure-Degrand , Bull. Corr. Hell., 1906: Explo-

ration dc quelques Tells de la Thrace, p . 409, fig. 4 3 ; 
Tsonn t a s , op. cit., col. 276, fig. 206, un vase rcsscm-
bhint cn ligncs pcncralcs il celui-ci. 

8) Dacia, I I , 1925, p . 162, fig. 2 3 ; il garde encorc 
des t races de coulcur. Un a u t r e exempla i re en Ilul-
garie, â K a r a - A r n ă u t , Izvestia-Muzei, 1923-24, fig. 97. 
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d'un outil â dents, rcssemblant â un peigne') (fig. 21 , nos. 1, 3, 5 et 8), sont egalement 
tres connus. 

Le d6cor des fragments nos. 8 et 9, fig. 20, tout en rangees de points en creux, paraît 
avoir quelque analogic avec un ornement du meme genre, trouve sur certains fragments de 
Tripolje 2) et de Bonţcşti 3 ) . A cote de eette ceramique, reputee tres primitive, il y a une 
autre variete, cgalement sans peinture, mais sur laquelle, par des ornements incises ou sculptes 
(fig. 16, nos. 6—9), on a essaye de reproduire le decor caracteristique de ]a ceramique peinte. 
L'apparition de cctte variete n 'a rien d 'etonnant, puisqu'elle a un complement dans l'orne-
mentat ion, â motifs analogues, des figu-
rines en argile; elle est frequente dans 
la plupart des cercles a ccramique peinte. 

On a trouve aussi un fragment 
orne avcc deux centres concentriqucs 
en relief. 

Des fragmcnts â ornements creux, 
en spirale, comme le no. 6, fig. 16, se 
rencontrent aussi â Butmir et â Tri-
polje3). 

On n'a trouve â Ruginoasa que 
quelques tessons vernis: c'est un vernis 
d'un marron verdâtre. 

La ceramique peinte c'est ce qu'il y 
a de plus abondant ct de plus caracte-
ristique dans cette station. A cause dc 
la croiite calcaire qui recouvrait la plu-
part des tessons, et qui — assez souvent 
— avait detruit la peinture meme qui 
ornait la surface du vase, il est difficile 
de discuter l'existence du vernis et 
de preciser si la peinture seulement, ou 
bien la peinture et le fond du decor, en 
meme temps, presentaient un vernis. 
Le plus souvent le fond et la peinture 
sont mats tous les deux, c'est-â-dire tout Ig- • 
comme dans la couche A de Cueuteni. 
Cependant, ccrtains des petits fragments presentent parfois un certain vernis, commun â 
la peinture et au fond du decor, obtenu sans doute â l'aide d'un procede mecanique: le vase, 
apres avoir ete peint, a ete frotte et poli â l'aide d'une pierre ou d'un outil en os. 

La couleur. — On a dejâ remarque que, la pâte des vases et des tessons etant bien cuite, la 
eouleur en est, d'une facon generale, jaunâtre , rousse ou en d'autres teintes du rouge. En ce 

)̂ Dolgozatok-Travaux, 1911, p. 221, Olteni; p. 
230, fig. 65, Ariuşd; Tfiountas, I-ere periode lithique, 
op. cit., p. 342, fig. 274—275. 

a) Trudy, XI, p. 784. fig. 85. 
3) IIoernes-Fiala, Butmir, II , pl. VIII, fig. 22; 

Trudy, XI (Tripolje). 
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qui concerne la maniere d'appliquer lcs couJeurs, il faut observer qu'en certains cas cette 
teinte meme des parois bien cuites scrt de fond au df'cor. Cependant, le plus souvent, pour 
les excmplaires quc nous possedons, la couleur servant de fond a une nuance plus claire que 
celle des ornements, appliquee ulterieurement: clle varie du blanc qui, applique- sur le rouge de 
la pâte, affccte une tcinte rosee (pl. I, no. 1 ; pl. I I I , no. 4 et pl. VI , no. 1), ou du gris sale 
(pl. IV, en bas) et du beige jusqu 'â l'orange et au beige-brun, ainsi qu'on le voit sur les plan-
ches cn couleur. La couleur des ornements peints varie du rouge clair, du rougc vif ct du rouge 
brique, jusqu'au rubis, â l 'amaranthe et au violet.Entrc lcs deux teintes, la couleur du fond et celle 

des ornements, subsiste une troisieme, 
qui sert de bordure aux ornements: 
c'est, en regle generale, le noir. Ce sy-
steme trichrome, de meme que l'usage 
de certaines nuances, sont communs â 
la plupart des stations â ceramique 
peinte de style A x) . 

Les motifs ornementaux. — Les tes-
sons sont en assez grand nombre pour 
nous permettre de conclure que, pour 
certains vascs, rornement peint occupait 
la surface ext6rieure du vase ou bien 
seulemcnt la surface interieure, tandis-
que, pour d'autres vascs, les ornements 

fcj^ \'^r & ^ _ 5 peints s'fitendaienl des deux câtcs <ln 

M i\ v* Hfefe> vase (P1- |N: P1- x ""•ij-
\i., I -•.. Les ornements peints sont surtout 

^ B B T M ' W' negatifs, car la peinture n<- fail <|u«' bor-
der et souligner ainsi le motif ornemen-
tal, forme en realit^ par Ie fond du vase; 
le principe de cette ornemcntation est le 
inome que cclui qu'on a remarque dans 
I i couche A de Cucuteni. Les dessins 
qu'on rencontre sur les vases et les 
tessons sont les motifs en spirale et 
Ieur variantes, de meme que les des-
sins en bandes simples et en bandes 
a îneandres. 

Cependant, comine le plus souveiit il y a une grande ressemblance entre les dessins 
oxecutes en couleurs et les motifs soulignos j>ar ccs traits de coulcur — c'est-â-dire les motifs 
qui constituent l 'ornement — on peut dire, en tenant compte du procede, que : les bandes de 
oouleur, recourbees en volutes et spirales, simples ou ornees, reunies les unes aux autres â 

Fig. 21 

') Kn Trans^lvanie, en Moldavie, dans le depar- puys en ce qui concerne l'emploi d'une couleur |)lus 
tement de Kiew et en Thessalie: cependant ce qui claire pour le fond, aussi bien qu'en ce qui concerne 
est assez naturel d'ailleurs chacjue pays a ses com- Ia prcferencc accordee ă certains ornements et nuanccs 
binaisons propres de couleurs, bien qu'il arrive assez tres resemblants. 
souvent qu'il y ait des analogies entre lcs divers www.cimec.ro
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l'aidc des triangles aux cotes recourbes, fonl ressortir lcs motife orncrnentaux - - ncgatifs — cn 
spirale, en forme de S couche*') (pl. II), ou cn spiralc double, dont le bout s'arrondit en pastillc 
(pl. II, cn haut—■ le meme quo le no. 3, fig. 15; pl. III, no. 1—Ic meme que le no. 1, 
fig. 5), ou encore en spirale au bout egalement arrondi, â une ou plusicurs volutes (fig. 15, 
no. 5). Au contraire, lorsque c'cst la peinture qui rcproduit, â son tour, le motif en spirale â 
pastillcs, ou bicn dcs combinaisons faitcs avec lcs triangles aux cotes recourbcs, l 'ornemcnt 
nâgatif represente, comme dessins, des fragments de spires ct des scgmcnts dc cercle (pl. I, 
no. 3, ct pl. V, no. I, Ic meme quc le no. 5, fig. 17). Un autre motif ornemental c'est le 
cercle, au centre indiquc par une pastille de couleur 2 ) ; il en resulte un ornement en forme de 
couronne. ()u cncorc la moitie d'une ellipse, au centre marquc par une pastille ovale (pl. I, 
no. 2). De meme, sur le rcbord des vases, soit a l 'exterieur, soit â l'interieur, on apercoit dcs 
dcmi-ccrcles avec, au centrc, la moitie d'une pastillc rondc de couleur :î), entoures de triangles 
aux bords recourbtfs, surtout a bandcs obliques (pl. II, en bas ; fig. 15, nos. 2 ct i-; fig. 17. 
no. 6 et fig. 22). 

Les ovalea au bout pointu, qui constituent l'espace menage cntrc lcs txiangles aux cotcs 
courbes, pcints, apparaissent surtout 
dans les nos. 1 et 2, fig. 17 ; ces ovales 
sont parfois plus allonges encore, 
comme, par exemple, sur le rebord 
d'un joli fragment peint (pl. V, no. 1 
et fig. 17, no. 5) ; d'autres fois ils sont 
coupes, au centre, par un trait de 
couleur, ce qui les fait ressembler â 
dcs tangentes 4) . 

Pour certains vases la surface 
ext^rieure, surtout, est entierement recouverte de dessins formes dc 
bandes paralleles, d'une teinte plus foncee que le fond, horizontales 
ou obliques 5 ) . Ces dessins se retrouvent sur les vases â dimensions 
plus reduites, aussi bien que eur des vases de grande taille. Sur le fragmcnt de vase no. 4? 

pl. III, lcs bandes de peinture, d'un rouge vif, bordees d'un trait noir, se rcunissent pour former 
des triangles renfermant des ovales d'un blanc-rose. II y a un grand nombre de fragments, 
de grands vases surtout, ornes de bandes paralleles qui, â distances egales et â certains points, 
symetriquement disposes, s'unissent d'une maniere progressive, deux par deux, renfermant 
â l'interieur des motifs spiralo-meandriques 6) (pl. V, no. 3 et fig. 15, no. 6). 

II y a ensuite des motifs geometriques formes par des bandes disposees en angles aigus 
opposi'^s par le sommet (pl. V, no. 2 ) ; il en resulte des espaces rhomboîdaux au centre 

Vm. 22. 

Fig. 23. 

') < ii. iii. iii. cf. Schuchliardt, op. ci't., pl. X X I X , 
fig. 1, 2, 3 ; ibidem, fig. 4. 

2) Dacin, I, 1924. p. 11, pl. IV, fig. 9 (Ariuşd). 
Mitt. d. Prăh. Comm., efc , 1903, p. 386, fig. 120. 

3) Mitt. d. Priih. Comm., etc, 1903, p. 384, fig. 
102; p. 385, fig. 110; Tsountas, op. cit., pl. 29, 
fig. 8, deu demi-cercles avec une pastille au centre, 

5) Dolgozatok-Travaux, 1911, p. 236, fig. 74—76 
(Olteni). 

") Un ornement tres rapproche de celui-Iâ, execute 
cependant en couleur, c'est l'ornement trouve sur un 
fragment du Tell Metchkur: Seure-Degrand, Bull. 
Corr. Hell., 1906, Exploration de quelques Tells de 
Thrace, p. 420, fig. 6 5 ; en Thessalie il y a aussi des 

dessincs toujours sur le rehord d'un vase, mais ayant essais et des varietes de ce genre, assez mal reussies; 
l'ouverture en has. cf. Wace and Thompson, op. cit., pp. 96 et 97, 

*) Mitt. d. Prah. Comm., 1903, p. 386, fig. 120. fig. 48, c; p. 139, fig. 85, b. 
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desquels se trouvenl <!<• jx-tiis losanges <Ie couleur ' ) . OJI retrouve aussi, Bur certains vases, 
des triangles jx'ints, disposăs sur le rebord du vasc, <m encore des rangces de trianglcs (<jucl-
quefois aux cotes recourbcs) et des losangcs <|ui font ressortir sur l<-s parois du vase des 
dcssins en zigzag (pl. I I I , 110. 2 ; pl. V, no. 2 ; fig. 17, no. 3 ; fig. 23 et 24). Les frag-
ments des coupes a pied sont surtout deeorcs de bandes de peintures, en zigzag, qui font 
apparaître sur lc fond du vase des orncinents angulaircs, cn meandres, ou en crochets au 
bout arrondi, lorsque l 'ornement j>eint est lui-nicme en iiieandres (pl. VI, nos. 1. 2, 3 et 4 ; 
fig. 14, no. 4) '-). 

Sur un fragment de vase d'assez grandc taillc on remarque, sur un fond b<'ig<', un motif — 
peint en rouge pâle et contourc de noir — en formc de sjnrale en S, dont Ies bouts sc recour-
lx-nt pour renfermer deux ovales :i) (J>1. I I I , no. 3, et fig. 14, no. 6). Pour cet exemplaire, 
!<• rouge <lcs ornements ne recouvre j>as toute la surfacc dcs meandres hordcs dc noir; la cou-
leur est ajqdiquee de maniere â laisser decouvertes dcs bandes enliercs du fond j>Ius j>âle, 
<jui cclaircissent un j)eu la taclic sombre de la |>cinture. C'est le meme effet qu'on rechcrchait 

lorsque, sur certains ornemcnts 4) , 
on laissait aj>j>araîtrc !<• foixl i'Iair 
du vase, au centre des triangles, 
des jiastillcs et des demi-j>aslilles 
peints sur le rebord du vase; ou 
bien, lorsque ccs ornemcnts âtaient 
troj> reduits, on en rcmplissait l'in-
terieur de j>etits traits (j>l. I I I , no. 
1; fig. 15, nos. 1, 2 et 3 ; fig. 17, no. 
6). C'est ainsi qu'on en vient j>eu 
â peu aux rubans stries de traits 
parallcles, <jui font la transition 
vers le style B, oîi cet ornement 

lg" * lincairc prend un grand develop-
pement (â Cucuteni, Drăguşeni, 

e t c ) . D'autre part , bicn que le rcsultat obtcnu soit le meme, on emploie le procede contraire, 
â savoir: au centre d'un espace menage sur le fond <lu vase incme, on trace un mince filet de 
couleur (pl. I, no. 3 ; pl. IV, no. 1 et fig. 17, no. 5 ) ; c'est le procede qu'on retrouve sur certains 
vases du style A de Cucuteni 5) . 

Les manches â cuillers, peints, sont pour la j>luj)art decores de motifs en spirale (pl. V, 
no. 4) ou en chevrons (pl. V, no. 2), soit de dcmi-cercles â pastille au centre, disposes sur le 
bord du manche, soit encore de bandcs de coulcur, disposccs horizontalement ou en biais. 
(fig. 14, no. 9), par consequent ressemblant aux dessins deja vus â Bod "). 

») Mitt. d. Prdh. Comm., 1903, p. 385, fig. 112. 
*) Mitt. d. PrLh. Comm., 1903, p. 384, fig. 103; 

Dolgozatok-Travaux, 1911, p. 234, fig. 71 (Ariuşd); 
Dacia, I, p. 10, pl. I I I , fig. 6; p. 16, pl. VII, fig. 3, 
6, 7, etc.; Tsountas, Sesklos et Dimini, pl. 29, fig. 9; 
pl. 8, des rrochets peints. 

3) Cf. Mitt. d. Prăh. Comm., 1903, p. 390, fig. 134 
(Bod); Dacia I, 1924, p. 7, pl. II , fig. 14; p. 10, pl. 

III, fig. 8, etc. (Ariusd). 
«) Mitt. d. Prăh. Comm., 1903, p. 378, fig. 97; 

p. 377, fig. 86 (Bod). 
6) Ztschr. f. Klhnol., 1911, Hubert Schrnidt, p. 582, 

etc. — Schuchhardt, Alteuropa, pl. XXIX, fig. 4. 
6) Milt. d. Prăh. Comm., 1903, p. 382, fig. J00; 

p. 371, fig. 72. 
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Quant ă la maniere de disposer les motifs ornementaux, c'est-â-dire la symetrie qu'on 
y observe et les contrastes et lcs variations qu'on obtient, il n'est pas â propos d'insister lâ-
dcssus, Irs restes Irouves dans cette station nous ctanl parvenus dans MII 6ta1 trop prâcaire. 
Pour les petits vases, dont les differentes parties ne sont nullemcnt accentuees, la question 
de la composition ornementale ne se posc mcme pas. Cependant, pour la petite coupe no. 2, 
pl. I, on remarque un ccrtain souci d'esthetique dans l 'arrangement symetrique des ornements 
peints et des bandes du fond, qui, partant du cercle de base, divisent la surface du vase en 
plusieurs champs triangulaires, occupcs par des demi-ellipses â pastille ovale au centre. Un 
arrangcment analogue de l 'ornement, bien quc plus simple, se retrouve sur un petit vase de 
la mcme forme, de la couche A de Cucuteni x). D'apres l 'examen des tessons conserves, on 
pcut conclure que I'orncmcnt peint, meme sur les vases de grande taille, n 'etait pas dispose en 
zones qui soulignaient les differentes parties du vase; au contraire, il en recouvrait la surfacc 
tout entiere de dessins en spirale et en rncandres 2) ou de bandes paralleles. Notons cependant 
qu'il y a un certain choix dans l 'arrangement des divers dessins sur la surface du vase: le motif 
en demi-cercles, au centre marque d'unc pastille, ne se retrouve, comme il est naturel d'ail-
leurs, que sur le rebord des vascs. Ailleurs l 'ornement varie selon la place qu'il occupe â la 
surface du vase; d'autres fois encorc (v. pl. I I , en haut) , l 'ornement convient parfaitement â 
la forine plate ct largement ouverte du vase, le motif en spirale en S couche s'enlacant ici tres 
liarmonieusement tout autour de l 'assiette. 

II est evident, comme l'indiquent certains fragments de vases d'assez grande taille, 
que, pour les vases « coupc â pied» surtout, les espaces decores alternaient avec de 
larges bandes verlicales, qui se trouvaient en general dans la direction des anses 3) (pl. VI, 
nos. 2 et 3). 

Quant au grand vasc a pied ') (pl. I, no. 1), on remarque que la surface en est partagee 
en deux registres par une bande de couleur, tracee â la racine du goulot du vase. Dans les 
deux zoncs l 'ornement consiste seulement ') de deux grandes sp i r a l e s—au bout arrondi en 
forme de pois — affrontecs 6 ) , mais tordues en sens inverse. Contrairement â ce qu'on a dejâ 
vu, l 'ornement y cst realise par la peinture (ornement positif) et non pas par le fond 7) . 

La peinturc polychrome des vases (car on s'est presque toujours servi de trois couleurs), 
la particularitc qu'ellc presente d'cmployer surtout des bandes et tres rarement des lignes 
simples, Ic caractere năgatif de l 'ornement et aussi la tendancc des ornements d'occuper la 
surfacc tout entierc du vase, lc fait, enfin, que la spirale n'est pas difformee, voilâ autant 
de raisons serieuses pour classer la ceramique de Ruginoasa dans un style correspondant 
a la couchc A dc Cucuteni. 

') II. Schmidt, Ztachr. f. Ethnol, 1911, p. 582, 
fig. 2. 

'*) Cependant on ne rencontre gucre le« motifn en 
npirale et en mcandrcH cornbines dans un meme or-
nement, comme il arrivc assez souvent en Thessalie; 
Wacc and Thompson, Prehistoric Thessaly, pl. I 
( K l i . i k i i i . i n i ) . e t c . 

■) Particularite relevcc aussi en Thessalie: Tsountas, 
"/- cit. 

1) Un vase tout parcil est celui de la couche A de 
Cncuteni: Schuchhardt, op. cit., 1926, pl. XXIX, fig. 
3, et celui d'Ariuşd, Dacia I, 1924, p. 13, pl. V, fig. 6. 

') On connaît dejâ des ornements pareils — sim-
ples, laissant beaucoup d'espace libre tout autour — 
en Oalicie (Koszylowce), Jahrb. d. Altert., 1907-8, col. 
147 b, fig. 27, et en Thessalie, Tsountas, op. cit., 
pl. 9. 

8) Meme chose â Cucuteni et â Şipeniţ; Jahrb. d. 
k. k. Kom., 1904, fig. 9; Ariuşd, Mitt. d. Prăh. Comm., 
1903, p. 390, fig. 135. 

') C'est-â-dire tout comme en Thessalie: Tsountas, 
op. cit., pl. 25, fig. 4, dans la seconde periode li-
thique, B, 3 a. 
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LA PLASTIOUK 

On a decouvert, dans cette Btation aussi, dcs figurines huinaincs assez nomhrcuscs ct ca-
racteristiques, c'cst-â-dirc du type connu dans la couche A de Cucuteni — et appartcnant sculc-

mcnt au Bcxefeminin1). Bien 
qu'au premiercoupd'oei] ces 
figurincs donncnt l'impres-
sion d'une execution asscz, 
soignee, un examen plusl 
attentif fait ressortir une 
ccrtaine negligence dcs d6-
tails, pour lcs diffcrentes 
partics du corps. La tete 
n'est qu'une continuation 
du long cou 2) sans ctrc f)lus 
largc quc cclui-ci (fig. 26, 
nos. 1 et 4 ) ; quant au vi-
sage, il existc â pcine par 
Tchauche d'un ncz en « bcc 
d'oiscau». La poitrinc cn est 
plate, le dos aussi; les bras 
et lcs mains font deTaut; ils 
sont tout au plus indiqucs 

par les petites proeminenccs pointucs limitant les epaules. 
La taille est tres mince, le ventre parfois gonfle et la st6ato-
pygie ass, jrononcee (fig. 26 ct 27). Les jambes, colI6cs, se 
tcrminent en pointe, â l'aide de laqucllc on fixait la s ta tuet te 3 ) . 
D'autres fois cependant (p. ex. fig. 27, no. 2 ; fig. 28, no. 22), 
les pieds avaient une base propre; on avait essaye, de plus, 
de rendre d'unu facon plastique la ligne des cuisses et peut-
6tre Ies genoux memes. Parfois, lcs figurines — dont les jambes 

5 finissent en pointe — ont les cpaules perc6es de deux petits 
troux (lcs tout-petites n'ont qu'un seul trou), ă l'aide dcs-
quels on pouvait meme suspendre la figurine, bicn qu'on 
n'ait aucune preuve â l 'appui dc cette hypoth6se. 

Les seins, rarement indiqucs, se presentent comme deux 
petits boutons (fig. 28 a, no. 17, ou bien fig. 26, no. 3), oîi, entre 
les deux seins, il y a un troisieme bouton; cclui-ci ne peut pas 
repr6senter le nombril, comme pour les nos. 25 et 19, fig. 28 a 
— mais plutot un orncment, de meme que lcs trois trous 

Fip. 26. 
Vif. 25 

Fig. 27. 
J) Ce type steatopyge est assez frequent dans le 

Sud-Est de l'Europe: Hoernes-Menghin, op. cit., p. 
299, et p. 317, fig. 4, Vidin (Bulgarie), etc. — 
I. Andrieşescu, Contribufie, pl. V (Cucuteni). 

2) En tout cas ces figurines n'ont jamais le cou 
excessivement long de certaines figurines de Thessalie: 

Wace and Thompson, Prehistoric Thessaly, p. 127, 
fig. 76, a et /*. 

*) Peut-etre des tupports faits expres, comme, par 
exemple, ceux de Thessalie: Wace and Thompnon, 
op. rit., p. 49, fig. 25, b. 
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dispostfs de la meme maniere (fig. 28 a, no. 3). Les dimcnsions de ces figurines var ien t : il y 
cn a dont la hauteur totalc dcvait dcpasser 20 cm et d 'autres , minuscules, qui at teignaient 
â peine 2 cm (fig. 28 a ct b, nos. 9—19). Malheureusement il n 'y a, parmi ces figurines, pas 
une seule qui nous soit parvenuc in tac te : elles sont toutes cassees, soit â la taille, ou le corps 
ctai t plus mince, soit dans la dircction des hanches, soit le long du creux, tres profond, 
qui scpare les deux jambes collees, (fig. 28 a et o), ce qui fait qu 'on trouve un grand nombre 
de jambes isolces (fig. 29 a et b), E'n examinant ces jambes , on remarque que la partie 
intcrieure, oîi elles etaicnt unies dcux par dcux, est assez polie; elle presente parfois une 

FiK- 2 8 f l- Fig. 28 6. 

petite entaille, le long de la j a m b e ; d 'autres fois, l 'entaille n 'existe qu 'â la part ie superieure 
dc la j ambe ou l'on apercoit presque toujours un peti t t rou , qui ne perce pas la j ambe de 
par t en par t . Ces details nous permet ten t de supposer que chaque j ambe etai t fabriquee â 
par t , pour etre ensuite reunie â l 'autre , â l 'aide d 'une peti te axe en bois ou en os, qu 'on intro-
duisait dans les dcux trous dcjâ mentionnes. Les deux jambes , reunies, etaient ensuite rivees 
a la part ie superi. ure du corps, comme il ressort clairement de l 'examen des fragments nos. 
4, 6, 7 ct 8, fig. 29 b, ou l 'endroit et la maniere dont on a soude le t ronc aux jambes sont tres 
visibles. Ce proc6de de fabrication des figurines etai t sans doute en usage sur tout pour les 

<. I>u,in III IV 1927/932. 
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figurines d'une certaine importance; toutefois, meme parmi celles-lâ, il y en avait qui n'elaient 
pas fabriquees de cette maniere, comme le prouve le curicux fragment de figurine (fig. 27, 
no. 4, ou bien fig. 28, no. 5), dont le tronc paraît etre creux â l'intcneur. 

La plupart de ces figurines cassees ont le corps tout entier — sauf la tete et le bout pointu 
des jambes — recouvert d'un ornement strie, forme de motifs lineaires, en chevrons et en 
spirales, qui s'etend parfois sur le cou aussi (fig. 28 a et b, nos. 2, 3 et 20). On a d€-
couvert cependant, bien qu'en plus petit nombre, d'autres figurines qui, tout en gardant 
exactement la merac forme, ont la surface Hsse, sans stries; mais elles ne sont pas recouvertes 
de peinture, comme les figurines de la couche B de Cucuteni, de Drăguşeni, etc. 

ftt; 

10 11 W ig 13 14 15 

ifi 17 18 „„ 01 OO 10 1? 18 1Q „ 2 1 . 22 

Fig. 29 a 
16 17 18 19 20 21 22 

Fig. 29 6. 

Cet ornement strie, rempli d'une matiere calcaire (pour augmentcr l'effet decoratif du 
dessin) a ete toujours considere comme representant le tatouage ou les vetements. Dans 
la disposition de cet ornement, surtout sur les figurines d'une ccrtainc grandcur, on observe 
quelques normes, bien qu'assez arbitraires. C'est ainsi que, sur l'exemplaire no. 1, fig. 28, et 
nos. 1 et 3, fig. 26, deux incisions partent d'un point place â la naissance du cou pour se pro-
longer en angle jusqu'â la taille; le dessin se repete sur le dos de la figurine. II en resulte donc, 
de chaque cote, trois triangles, dont les deux se trouvant vers l'exterieur sont remplis d'inci-
sions paralleles aux deux incisions primitives, tandis que le triangle central est rempli d'in-
cisions paralleles, mais horizontales; le dos de la figurine est orne de dessins plus vari6s encore, 
ou apparaissent les lignes courbes. Pour le no. 3, fig. 26, il y a, semble-t-il, l'indication de 

! i^ www.cimec.ro



LA STATION PREHISTORIQUE DE RUGINOASA 

I 2 3 ^ 

l'encolure du vetement, bien que l 'ornement soit continue aussi sur le devant du cou (et, 
pour les nos. 2 et 3, fig. 28 a et 6, sur le devant du cou et sur la nuque 6galement), ce qui 
pourrait indiquer qu'il s'agisse d'un collier. Sur la partie inferieure du tronc l 'ornement est 
compose- d'incisions obliques (fig. 28, nos. 5 et 22), ou de chevrons (no. 21), ou d'incisions 
tressccs (fig. 29, nos. 4, 6, 10, 11, 12, 19), qui sont analogues aux incisions exccutees sur les 
jambes des figurines similaires trouvees â Ariuşd *); et enfin de dessins en spirale. D'autres 
dessins en spirale, tres profonds, soigneusement executcs, se retrouvent sur l'exemplaire no. 6, 
fig. 28, ou bien no. 1, fig. 27. Les autres fragments sont ornes de dessins lineaires, ou bien de 
losanges ou de mcandres (fig. 27, no. 2 
et fig. 28, no. 19) 2) . 

Quant â la minuscule figurine cas-
s6e, recouverte de stries (fig. 28, no. 
9), clle presente au-dessus des hanches 
une petite ceinture, formee de petits 
points en saillie. Un fragment de jambe, 
â ornement stri6 (fig. 29, no. 17), pre-
sente aussi un petit ruban en relief, mais 
sans ornements, tout pareil au ruban 
de la petite jambe non strice (fig. 28 
b, no. 10). Une autre jambe de figurine, 
6galement sans stries (fig. 29, no. 7), 
presente elle-aussi une ceinture en 
sailUe, ornee d'incisions, dont le bout 
pcnd le long de la hanche. Une 
ceinture semblable — dont les deux 
bouts s'entre-croisent sur le devant , 
comme la ceinture d'une figurine fe-
minine de Petsofâ 3) — mais qui ne fait 
qu 'une seule fois le tour de la taille, 
nous est d6jâ connue de Cucuteni 4 ) . 
La figurine cassee (fig. 28, no. 23) pre-
sente des stries seulement sur la partie 
inf6rieure du corps. La ligne qui separe 
les cuisses y est indiquee; elle finit â 
la partie superieure, sous une ceinture 
placee au-dessous du nombril et indiquee par deux incisions paralleles, procede dejâ re-
marque au no. 2, fig. 26, ou bien aux nos. 21 et 23, fig. 28 a. 

Sur certaines figurines minuscules (fig. 28 a, nos. 9 et 12), on remarque â la cheville un 
rubun — ou bandage — pareil â celui qui ceint les hanches. Par analogie avec une jambe 
de figurine de Koszylowce 5 ) , sur laquelle on representait la chaussure â l'aide d'une bande 

Fig. 30. 

») Dolgozatok-Travaux, 1911, p. 242, fig. 84; p. 
243, fig. 85. 

2) Dessins rencontres d6jâ â Cucuteni, Hoernes-
Menghin, op. cit., p. 299; â Bod, ibidem, p. 309. 

3) Helmuth Ph. Bossert, Alt-Kreta, e tc , fig. 128. 
*) Zeitschrift f. Ethnol., 1911, p. 593. 
6) M. Ebert, Reallexikon d. Vorg., vol. VII, pl. 

XXVII, fig. C. 
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Si 

pareille, formce de petits points, on arrivc â pcnser quc. sur lcs cxcmplaircs cn question, on 
indiquait de ccttc maniere la hautcur dc la chaussure. 

Quant aux quclqucs autres rcstcs ilc figurincs sans strics, l'cxamcn dcs parties snperieures 
du corps (fig. 28, nos. 15, 16 ct 25 ; fig. 29, nos. 1, 2 et 3) ct dcs jambcs (fig. 29) conserve'es, 
dcmontre qu'ils n 'ont ricn dc particulier, dans la tcchniquc du modclage, sauf le no. 15, 
fig. 28, qui cst presqu'informe, et lc fragment p l a t — no. 1, fig. 29 — qui devait avoir au 
milieu un trou circulairc. 

Tout ă fait differente comme aspcct cst la figurinc no. 24, fig. 28 a ct b. La tcte n'cn presentc 
aucune particulari tc; par contre, le tronc, 
brisc, n'a pas la plasticite" dcs autres fi-
gurines, mais il s'cvase vcrs la partie in-
feVieure ; il est orne d'incisions paralleles 
et obliques par tan t du dcvant pour se 
terminer au point opposc, sur le dos: 
les deux bouts des incisions se termi-

^fl WL j H B 4 1 ^ ^ ncnt par un point. Notons aussi quc 
^ r W H ' ^ ^ ^ ^ les bras modeles ăloign6s <ln 
W 5 y H corps *). II est impossiblc dc deviner la 

position des mains, puisqu'un dcs bras 
est casse â l'epaulc meme et cc qui restc 
cncore de l 'autre indique sculcmcnt quc 
lc bras ctait plic au coudc ct tcndu en 
avant . Le no. 14, fig. 28, reprcsente un 

P B ţjf ^ petit bras casse du mcme genre, ayant 

I P ^ P \»^H W^ B a n 8 doute appartenu im<- figurine. 
7 8 Q La plastique animalv. — A cotc dcs 

quclqucs tctes d 'animaux (fig. 31, nos. 
3, 4, 5 et 6), qui servaient d'anses et 
dont il a ctc qucstion au chapitre rcs-
pectif, on trouvc, cn asscx grand nom-
bre, divers fragmcnts ct aussi des fi-

. . 1 o W gurincs cnticrcs reprcscntant dcs ani-
10 

maux, dc dimcnsions variees; ils sont 
Fig. 31. 

si bien modclcs, lcs caracteres particu-
liers — et quelquefois le sexe meme — sont reproduits avec un tcl soin quc, lc plus sou-
vent la ressemblance au modele est frappante et l'identification dcs animaux — prcsque tou-
jours domestiques — est trcs ais6e. Voici, par exemple, un petit animal, un cochon (fig. 30, 
no. 5) assez exactement modele; ou bien des tetes dc mouton (fig. 31, nos. 6 ct 8), dont 
les cornes sont cassees. Les autres figurines repr6sentent des quadrupedcs, appartenant 
peut-etre â la race bovine (fig. 30, nos. 1, 4 et 7 ; fig. 32, no. 4 ) ; les petites statuettes a queue 
courte et relevee representaient peut-etre des chiens et parfois meme des chevres 2) (fig. 30, 

' ) Hoernes et Fiala, Butmir, I I , pl. III, fig. 13, fig. 16; Hoernes, op. cit., p. 309; Wace and Thompson, 
petite figurine sans tete, mais conservant encore les op. cit., p. 128, fig. b. — Şipeniţ, Jnhrb. d. k. k. Kom., 
bras, dont l'un est replie et releve. 1904, col. 118—119; Trudy, XI, p. 795, fig. 91, et XIII, 

z) Mitt. d. Prăh. Comm., 1903, p. 383, fig. 97; p. 370, pl. VI ; Dolgozatok-Travaux, 1911, p. 244, fig. 86. 

8 Q 
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nos. 8 et 12). Le no. 2, fig. 32, represente la partie anterieure d'un quadrupede rohuste, 
dont le mufle est cass6. Ce fragment est interessant par l'echine tres accentuee, qui par t 
du sommet de la tete, aussi bien que par les deux rangees de mamelles, qui le font ressem-
hler ă une louve ou â une chienne de grande taille. Pour le no. 10, fig. 31 , les petites 
rayures qu'on remarquc sur le ventre de l'animal figuraient aussi, peut-etre, les tetons ou 
hien le pelage floeonneux. Les autres figurines sont trop fragmentees pour qu'on puisse les 
identifier — â l'exception toutefois des nos. 12 et 13, fig. 32, qui ressemblent d'assez pres 
â des tetes de hrebis. 

C O N C L U S I O N S 

La station de Kuginoasa fait partie 
du groupe oriental de la ceramique 
peinte. Ceci n'est cependant qu'une ma-
niere de parler, pour la situer geogra-
phiquement, jmisqu'il ne peut j>as etre 
question, dans le cercle de la cerumique 
j>einte, de provinces orientales, occiden-
tales ou meridionales, qui — sur des 
hases propres ou â cause des influences 
etrangeres — aient acquis des caracteres 
tres differents des autres. Au contraire, 
comme on l'a fait remarquer au cours 
de cet expose, non seulement les instru-
ments en pierre, en silex et en os, mais 
aussi la ceramique (au j)oint de vue 
de la technique, des formes et des orne-
ments), et jusqu 'â la plastique, presen-
tent des analogies avec un cercle beau-
coup plus vaste, c'est-â-dire avec les 
objets trouves â Ariuşd, Bod, Olteni et 
d'autres stations de Transylvanie, aussi 
bien qu'avec les objets trouves en Bes-
sarahie (Petreni), ceux du pays de Kiev 

(Ia civilisation de Tripolje) et, a un degre plus reduit, avec les ohjets trouves en Galicie et aussi 
en Thessalie. Ces analogies font ressortir l'homogeneite des civilisations de la ceramique peinte, 
les differences qui existent etant dues surtout â l'evolution dans le temps, et non pas â la di-
versite des regions ou apparaî t ee genre de c6ramique peinte. 

D'autre part , on a remarque quelques ressemblances, bien qu'accidentelles — ce 
qui fait qu'on les mentionne seulement en passant — avec certains objets provenant de 
quelques stations eneolithiques, situees dans la plaine de la Valachie: Sultana )̂ et 
Căscioarele 2) . 

f 
f^ 

i 
\ 1 

10 

13 < 

Fig. 32. 

l) Dacia, I, 1924. 
2) Ibidem, et p. 37, note 3 ; p . 31, note 4; Dacia, 

II , 1925. 
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La station de Ruginoasa, cependant, etant , parmi les stations connues de la Moldavie, 
l'une des plus rapprochees de la station — devenue classiquc — de Cucuteni (25—30 km â 
vol d'oiseau), il n 'y a rien d 'etonnant a ce qu'elle presente, au point de vue de l 'cmplacemcnt, 
aussi bien que des autres, mentionnes d6jâ, une parfaite identit6 avec la station de Cucutcni ' ) . 
Cette circonstance nous permet de classer la ceramique de Ruginoasa dans le style A 2) ct de 
considcrer l 'unique couche de civilisation qui s'y trouve, contemporaine de la couche A de Cu-
cuteni 8 ) . II y a cependant un fait, qui reste caract6ristiquc pour la station de Ruginoasa: c'cst 
l'existence de cette seule couche de civilisation, qui — mesuree jusqu 'aux rochcrs de base de 
la station — atteint parfois une profondeur de 1,40 m, ce qui d6note une longue durec ct unc 
grande intcnsite* de production, comme l'indique d'aillcurs aussi le grand nombre de tessons 
et de figurines trouv6s â cet endroit. Pour diverses raisons cependant: soit qu'on n'ait pas pu 
tirer de la station tout ce qu'elle aurait 6te capablc de fournir, soit â cause des degâts caus6s par 
les labourages successifs et les plantations de vignes, soit aussi â cause de la croiite calcaire 
qui recouvrait trop souvent la peinture des vases — on n'a pas trouv6 ici bcaucoup de vascs 
intacts (comme, par exemple, dans la station tres importante d'Ariuşd), et on n'a pas dccou-
vert de formes et d'ornements tres vari6s, â l 'exception toutefois dcs fragments de vases â 
ebauches plastiques anthropomorphes, du genre des Gcsichlsvasen. 

Cependant, en ce qui concerne la ceramique, et surtout la technique de ses ornementa, 
â cote du proc6d6 assez commun de rendre l 'ornement par des bandes peintes, on remarque 
aussi la tendance â le rendre par des bandes formăes de traits de couleur 4) , commc â Ariuşd •') 
et Ronţeşti 6 ) , ou — bien qu'on ait distingu6 plusieurs couchcs — on n'a pas pu pr6ciscr des dif-
ferences de style. De plus, on sait qu'on a aussi trouv6, â Ruginoasa, des idoles steatopyges 
sans stries, en meme temps que des idoles stri6es. Nous ne savons pas, au juste, si dans la 
couche A de Cucuteni, â cote des figurincs typiques, striees, il y en avait aussi sans stries. 
Au cas ou on ne les ait pas trouv6es, on serait justific â penser qu'â Ruginoasa leur pr6sence 
indique qu'on se trouve â un point de transition, du style A, des figurines striees, au style B, 
des figurines sans stries, mais peintes. Meme chose pour l'essai de rendre par des traits l'or-
nement peint, quoiqu'en ce qui concerne le cas present, il ne soit pas possible de faire appuyer 
cette hypothese par des donnees stratigraphiques. 

C'est â la meme hypothese que nous conduit la presence, â Ruginoasa, du cuivre, lequel, 
absent â Cucuteni A, n'existe qu'â Cucuteni B. En ce cas la station de Ruginoasa devrait etre 
datee de l'eneolithique — contrairement â la couche A, de Cucuteni, plac6e par M. Hubert 
Schmidt dans le neolithique pur 7) — mais elle doit etre contemporaine de la station d'Ariuşd, 
oîi on a 6galement trouve du cuivre, sans qu'il puisse etre question d'une veritable 6poque 
des metaux, mais de I'epoque chalcolithique 8 ) . II est possible, cependant, quc l'abscnce du 
cuivre dans les fouilles A, de Cucuteni, soit due au hasard et que cette station apparticnne 
elle-aussi a l 'eneolithique. 

') C'est-â-dire dans la mesure dans laquelle on a 
pu etablir ces analogies avec le materiel publie jus-
qu'â present; il est probable, cependant, qu'on pour-
rait trouver des ressemblances plus grandes encore; 
v. I. Andrieşescu, Contribuţie, e t c , pl. I I I , IV, V ; 
H. Schmidt , Zeitschrift f. Ethnol., 1911, p. 585; C. 
Schuchhardt, op cit., pl. X X I X , fig. 1—4. 

2) Voir les motifs ci-dessus, p. 79. 

3 ) H. Schmidt, loc. cit. 
' ) V. ci-dcssus, p. 75 et suiv. 
«) Dolgozatok-Travaux, 1911; Dacia, I, 1924. 
8 ) Dacia, I I I — I V , Vladimir Dumitrescu, La sta-

tion prfhistorique de Bonfeşti, pp. 106 ct suiv. 
7) Jahrbuch des Deutsch. Arch. Inst., 1923-24. An-

zeiger, col. 351—352. 
8) Fr. Lâszlo, Daci'a, I, 1924. 
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Toutefois (pour laisser de cote les hypotheses formulees ci-dessus), ce qui importe ici c'est 
Je fait que les deux petits objets en cuivre de Ruginoasa — une bague et un bracelet en fil 
de cuivre l) — nous permettent d'affirmer que cette station, meme si ses debuts remontent ă 
l'epoque n^olithique, s'est maintenue jusqu 'â l'epoque du cuivre. 

Kome, le 26 Ffvrier 1928. HORTENSIA DUMITRESCU 
Ancien membre de VEcole roumaine de Rome 
A.i.sistant au Musee National d'Antiquites 

de Bucarest 

' ) Ci-deHBUB, p . 21 , fig. 4, nos. 12 et 13. 
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